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n conséquence de la fête de

ïinjeudi prochain, l'Ordre

ne puraitrn que deux fois cette se-

maine, ce matin et mercrodi à midi.
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Nos abonnés qui ont changé de

résidence au premier de mai sont
ris d2 nous le fairo savoir s ils

ne veulent pas éprouver de retard

duns l’envoi du journal.
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BAS-CANADA.

Montréal, 6 Mai 1861.

{orrespondance Parlementaire.

Quesec, $ mai,
Je ne vous ai point parlé longue-

ment du fameux bill de banqueroute
de M. John A. MacDonald, parce que
je savais que le ministère n’était pas
sérieux en venant devant les Cham-
bres avec cette mesure. Un indiscret
ministre mme l’a coulé, l’autre jour,
dansle tuyau de loreille. Le minis-
tere voulail tout seulement mettre
l'opposition en contradiction aveo
elle-même aux yeux du peuple Haut-
canadien. Depuis longtemps, M.
Brown demande, dans le Globe, une
lui de banqueroute ; peut-on lui faire
un crime de s'opposer à celle du mi-
nistère qui n’est rien moins qu’une
conspiration contre les intérêts com-
merciaux du Bas-Canada, qu’an vas-
te système de patronage politique à
l'aide duquel M. John A. MacDonald
pourrait tout à son aise blaguer les
Canadiens-Français, suivant son ex-
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R un reproche à l’opposition du Bas-
Canada de sa conduite en cette cir-
constance ? Non, évidemment, puis-
que nos intérèts sont en jeu. Nous
n'avons pas besoin de loi de banque-
route ; débiteurs et créanciers se trou-
vent assez protégés par ce que nous
avons; et c’est tellement le cas que
le chef de l’opposition du Haut-Ca-
nada, M. Foley, a demandé d’être
mis sûr le même pied que nous sous
« rapport. Le ministère a refusé
péremptoirement de faire cette assi-

8 milalion si juste et si raisonnable au
profit du Bas-Canada. Son projet
de loi de banqueroute va mourir dans
les comités, après avoir subi sa so-
conde lecture à une majorité de 16
voix sculement, les ministres compris.
Le ministère n’est pas plus sincè-

re quant à l'usure. Il échappera par
ume prorogation anticipée à la res-
ponsabilité d’un vote quelconque, ou
sil vole ce sera dans le sens nsu-
mire. Hier soir tous les projets de
boi contre l’usure ont été référés i un
comité général qui fera probablement
son rapport ce soir. Mais à quoi cela
vætil aboutir ? A une pure moqueric

Be l'opinion publique, à un blasphé-
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M Min a

M nistère

ÿ liches noires,

me énergique contre les lois les plus
élémentaires de la morale et du bon
Sens. Aucun membre n°a assez d’in-
lence pour faire fixer le taux de
l’argent; pût-il réussir dans les com-
munes, il échouerait dans le Conseil
Législatif : seul le ministère, en en
faisant sa mesure,sa politique, peut
mettre un terme an lamentable règne
de l’asurier légal, officiel. Pourquoi
ne le fait-il pas ? Je l’ignore, etje lui
en demande compte au nom du Bas-
Canada.
Mais ce que je sais, pour l’avoir

entendu de mes orcilles, c’est quedès
ministres, des dépntés ministeriels,
comme quelques uns aussi de Poppo-
sition, cabalent fortement dans les@ ‘onversations privées, dans lo comitéde la pipe surtout, en faveur de l’u-M “rc et contre le vigoureux mande-ment de Mgr. de Montréal sur cette'mportante question. Exemple.
Voyez-vous ce petit député à mous-

Principes sociaux. C’est une md.Mere chez lui. I a dû venir anonde un principe d’unc main et
un ministre de Pautre ; 1} descen-dra dans la tombe de la même ma:tere, Dites-lui que .la constitution4 violée, que l’orañgiste Benja-
tr Teçu du ministère $2,000, M.MeMicken davantage, contre tous lesprincipes du gouvernement constitu-jonnel,; il vous répandra que c’estans l'intérêt des principes. Tout
pour lui se rédait à un principe ; il36 destitué par principe, il a, étéEd sur unprincipe, il soutiont lëmj-

ur-dos.préncipas ; c'estun@ !rincipe qifi luisa ait voter In loi d’u-
Bl sure en

Men 1861.

a ci diloi fos 1858 ; c’est un Pricipe, qui

or 1501. Un teln voté contre M.Artier, il lelivre hardiment au prin-“ie révolutionnaire. -Où,. irait. loApays, bon Dieu!“dit-il, ‘si hous n'a:vions pas un principe pour re
RITESM

pyrene

à figure fleurie, il parle {“ns cesse des principes, des grands

donner un vote contraire |

ous: b

4 l'autre Edition deve so terminer, avant do

 

ser tous cos affamés qui venlentle
pouvoir sans en vouloir les princi-
pes ?

Auachons-nous donc aux princi-
pes....principiis adstoc'est-à-dire
à M. John A. MacDonald et à M.

| Cartier. Le clergé qui est bien aussi
un principe, vient après. Le petit
député est usurier, murmure-t-on de
toutes parts ; je ne dis ni oui ni non :
sa figure est douteuse. Je lis sur
son front toute autre chose qu’un prin-
cipe.... Mais silence, voici Ménan-
dre, de West-Corner® qui arrive, de-
mandons-lui des nouvelles de notre
petit député.
—Eh ! bien, cher Ménandre, que

nous apportes-tu ?
—Ne m'en parlezpas, c’est à n’en

plus croire mes yeux...
—Quoi dune?
—Oui, j'avais toujours cu en lui

une confiance suns borne. Que de
fuis, au comile de la pipe, cet éloquent
député—il est éloquent au comite de
la pipe, c'est toujours à son tour de
parler—in'a vanté l'avantage d’avoir
un principe, de grands principes !
Vois-tu, me disait-il, l’opposition n'a
pas de principes ; nussi n’est-clle pas
au Pouvoir. Là-dessus,il est plus fort
que John A. ; ct moi lorsque je le
voyais relever fièrement sa mousta-
che, lorsque son regard jetait des
(lammes, lorsque son geste brassait
si bien les principes, j'avais envie de
lui donner le briser fratermel. It me
paraissait si sincère !
—Il n’est pas sincère, lui, par ex-

emple ? Et sur quoi tl’appuies-tu, Mé-
nandre ?
—Etes-vous pourl’usure, vous ?
—Non; continue.
—Eh! bien, notre petit deputé parle

voinme un furieux contre le Mande-
ment de Mgr. de Montréal; il dit que
Monseigneur s'est mis en contradic-
tiou avec le St. Siége, qu’il ne sait
pas sa théologie, ni les Pères de PE-
gle, qu’il trouble la conscience des
1dèlez ; et par-dessus tout que M. le
Curé de l’Assomption qui se mêle de
penser comme Monscigneur, ferait
bien mieux d’avoir soin de su sucris-
tie.
—Il dit cela... Ah! bah...
—Je l'avoue, je suis tombé des

nues. Il est le premier cabaleur‘en
faveur de l’usure ; cela me fait de la
peine, à moi qui lui croyais des prin-
cipes, des grands principes sociaux.

—T'ute trompes, Ménandre, il va
voter pourle bill contre l’usure.
—Sans-doute, mais il voudrait vo-

ter scul ; ce vote-lest pour les élec-
teurs. Son principe, à lui, cst en fa-
veur de l’asure. Voyez-vous là le
fin fonds de l'affaire ; il leur tiendra
ce langage : ‘* Libres et indépendants
** citoyens, inoi qui me suis fait élire
“* votre dépulé parprincipe, je ne suis
“pas comme les autres, jo me pré-
** sente encore à vous avec un prin-
““cipe. J’ai voté contre l’usure en
* bon catholique, soumis aux autori-
“* tés légitimement constituées.” 1l
n’ajoutera pas que ces conversations
ont empéché dix membres, plus ou
moins, de voter comme lui, contre
l’usure ; le bill aura été perdu par aa
faute, muis il s’en lavera les mains.
Il se gardera bien surtout de répéter
les choses aimables qu’il a débitées à
Padresse de l’Episcopat et du Clergé.
—Bicn, Ménandre, je vais écrire

tout cela ; tu parles comme un ange,
quoique lu ne sois pas un ange. Kn
me rapportant cc que dira encore ce
petit député et ses pareils, tu agiras
dans l’intérêt de la morale publique
etdu Bas-Canada. Merci.

Voilà comment sont traitées les
questions les plus sérieuses et les
Plus “dssentiellesap hén ordre de la
société: En'les résbivant dans le
sens catholique, on compromettrait
des intérêts pécuniaires, personnels.
Onne ne peut pas cependant agir ou-
vertement ; on preod des chemins dé-
tournés ; hors de la chambre ou der-
rière, on calomnie le jugementdes
Evôques,la conduite du clergé ; dans
la chambre on se met un masque
chrétien sur la figure, etoi‘passe
pour avoir des principes.

Je ne nomme personne aujour-
d’hui; le portrait dup tit député est
in fycAinsemant salufgire -pobfPa-
vent . Cd se '

a Projet doloi de M Scoit pour
dônnet ‘aux catholiques utiCa-
faa écoles sépééesHG
hier soir, sous préiextequela session
serait trop courte pour l’examiner
mürement. Les autres projets de loi:
vont à pas de géant à leur troisième
lepture. Le gouvernementà mainte-
nent‘trofs”jdurs par semaine,‘6€ la
chambre siégera désormais le samedi
depuis onze heures jusqu’à qua
On_d'attend A! la/prpfogativn au 20
mai,
"Pour démasquer les petites intri-
gucs contre les différents projets de
a loi sur‘ l’usure, je suis obligé de
remetire-àsma prochaine la fin du
 

marre 7” " au

+ Ün appelle ajusi nn certainçoin de la chain-
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UNION CATHOLIQUE.
   

chapitre des contradictions que me
fournit M. Cauchon. Ce monsieur
ne sera pas füché de où délai; du
reste, il ne perdra rien, je lui donne
ma parole.

 

Au point de vue de 1a Constitution
Américaine, qui à droit du

Kord ou du Sud ?

Il.
On n vu dans notre dernier article

les causes de la guerre actuelle,
Nous croyons avoir montré quo ces
causes ont été suscitées par le Nord ;
et que de plus celles ont été suscitées
injustement, en violant les conditions
du grand traité passéen 1787 entre
le gouvernement fédéral et jes Etats
à esclaves. En empêchant la pour-
suite et la reddition des esclaves fugi-
tifs, les Etats du Nord sc sont misen
contradiction avec une loi expresse
d’une application générale, et se sont
par la même départis de cette cundi-
tion importante, À savoir, la protoc-
tion réelle et efficace de toutes pro-
priétés des Etats du Sud, et entrau-
tres des esclaves ; condition, avee la.
quelle seule ces Etats ont pu entrer
ans l’Union. Le plus simple bon

sens montre la nécessité d’une sem-
blable clause. De plus les Etats du
Nord en empéchant l’extention de
l’esclavage dans des pays qui avaient
autant de droit de l’avoir que les
Etats du Sud, ont porté une sanglan-
te menuce aux priviléges et aux
droits de ces derniers ; menace que
des précédents arbitraires et que des
projets hautement exprimés ne ren-
daient que trop réelle et trop dan-
gercuse,

Ondira peut-être que dans In cons-
titution, il n'a nullement été question
des nouveaux territoires. C'est vrai;
mais je répondiai qu’on à au moins
traité du droit que les Etats du Sud
auraient de défendre la conserva-
tion de Pesclavage, que la constitu-
tion leur reconnaissait d’ailleurs. Or,
je dis que les Etats du Nord uvaient
des intentions hostiles à l’endroit des
esclaves, et qu’ils menaçaieni, une
fois une majorité suffisante obtenue
dans le Congrès, de prendre des
moyens indirectes mais suffisants,
soit pour rendre la continuation de
Pesclavage très diflicile ct très pré-
caire, soit méme pour en procurer
une extinction rapide là où il exis-
tait. Je dirai enfin que les Etats du
Sud, en consentant à entrer dans l’u-
nion Américaine, n’ont pu s'engager,
cux et toutes leurs populations futu-
res, à subir dans la suite un état de
choses qui devrait être leur ruine in-
faillible ; ils n’ont pas pu rédiger un
ncte qui, plus lard aurait pour effet
d’anéantir toutes leurs espérances de
bien-être et d'avancement. Si les jus-
tes exigences des Etats du Sud, fon-
décs surle droit des nations et le bon
sens des peuples, si leurs demandes,
appuyées sur les preuves d’une infé-
riorité prochaine, d’un désastre me-
naçant, ne pouvaient être accordées
d'après les clauses de la Constitu-
tion, ce qui est bien faux, évidem-
ment le dostin s’opposait à la conti-
nuation d’une vie commune entre le
Nord et le Sud. Car enfin, aucun
peuple n’est tenu de se suicider lui-
même ct de déeréter Pextinction de
sa prospérité, de son industrie, de
ses richesses, de sa vie sociale, par
une vaine attache ct un respect outré
à un acte qui n’a pu être fait duns
un but aussi désastreux. Libres, les
Etats du Sud som entrés dans l’U-
nion ; libres, ils peuvent en sortir, si
cette Union leur est fatale.

_ Considérons maintenant cetteques-
tion, si, In menace constante et vi-
vante du parti abolitionniste au pou-
voir, Gtait ane raison suffisante pour
autoriser les Etats à esclaves mena-
cés dans Ia particJa plus essentielle
de leur prospérité, à sc séparer des
Etats libres, qui avaient opté des
mesures, des lois, une conduite pro-
presà les placer en hostilité ouverte
ci déclarée. End’autres termes les
droits les plus essentiéls, les privilé-
ges les plus importants des Etats à
esclaves étaient-ils arrivés aun tel
dégré de péril, qe leur séparation
des Etats libres devint nécessaire à la
conservation intacte de ces mêmes
droits et de*ces mêmes priviléges ?
—C’esté sur ec point que féside la
seule diffioulté-qui Faut ombagras,

si lès Etate du:Sud ‘ont en; lo an
de se séparer, la, guerreqü6,lëur font
nctuellemént-lès Etats du Noïd cst
souverainementinjuste. Un dépit ridi-
Qule chez un peuple sérieux,un: os-
‘pnt’ de jalousic condamnable derait
alors la seule vraie raison du Nord.
Le Sud devrait donc: avoir les sym-
pathies de tous.les gens impartiaux.
- Depuis -lôbgtemps dejà"Jgckson
‘avaif.pfdelamé la.- doctrine qu’un
Etatne peut à son gré sortir de lU-
nionetse libérer de ses obligations
enykra lle:Mois gn.mgme temps,il
déclarait aussi, que les privilégos du
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chaque Etat doivent être maintenus,
respectés, connus par tous les au.
tres Etats et défendus pur le gouver-
nement fédéral. Or estco là ce qu’on
a fait ?—Tout en proclamant le de-
voir de chuque Etat, on aflichait aus-
si celui du gouvornement fédéral en-
vers chacun de ces Etats. Le gou-
vernement fédéral, comme le pre-
mier en importance et en dignitd est
tenu de remplir le premier ses obli-
gations, Les at-il rempli ?—Ces
obligations sont réciproques,

D'ailleurs il faut avouer que la duc-
trne de Jackson n’a jamais été recon-
nue de toute l’union. Les Etats du Mi-
chigan, du Maine, du Massachusetts,
du Connecticut, ete, en adoptant la
doctrine de multiplication, ont été
les premiers sécessionnistes dela ré-
publique. A quoi a-t-il tenu qu’ils ne
réalisassent complètement un état de
choses qu’ils avaient commienoë ?
Leur convient-il aujourd’hui de com-
battre si acrimonieusement une ligne
de conduite qu’eux mèmes ils ont
inaugurée ? En refusant de retirer leur
prétenduuliberty law, ils se sont placé
en contradiction manifeste avec le
gouvernement fédéral, et ont les pre-
miers mis en avant la doctrine que la
sÉcession est dans les droits de cha-
que Etat. Eten continuant de gar-
derceslois arbitraires contre la pour-
suite des esclaves lugitifs, plus‘eurs
d’entreux se sont mis dans l’itrpos-
sibilité naturelle de pouvoir condam-
ner le Sud, quelle que soit la condui-
te qu’il adopte. Et ils veulent le
combattre !
De même qu’un Etat ne peut cus-

ser de remplir envers l’Union les de-
voirs que lui impose sa position,
ainsi le gouvernement fédéral ne peut
manquer dla moindre de ses obtigu-
tions envers un Etat sans violer le
traité qui a fait entrercet Etat dans
l'Union, briser les conditions del'al-
lance, et s'exposer à voir une scis-
sion s'opérer entre luict cet Etat. Ft
dela même manière aussi, dès que
l'un où l’autre, soit un Etat soit le
souvernement fédéral, manque à un
devoir important, & une condition es-
sentielle, celui qui souffre de cette
faute se trouve libéré ct le contrat est
rompu. Or aujourd’hui, n’est-ce pas
le gouvernement fédéral qui ale pre-
inier manqué à ses obligations —
L’inôbservation des conditions d’un
contrat, annule le contrat, libère les
parties, et roinpt toute réciprocité
d'obligationset de devoir. Mais d’a-
près celu, puisque le gouvernement
s’est départi du contrat solennel de
1787, comment peut-on blâmer le
Sud de sa conduiteVoila des prin-
cipes bien simples, tout natutels et
qui s'accordent facilement avee les
données du bon sens.

Maintenant le gouvernement lôdé-
ral des E.-U. a-t-il observé les trai-
tés faits dès le commencement de
l’Union, u-t-il rempli les conditions
adinises, a-t-il respecté dans tousles
Etais et nouunément dans les Etats
du Sud, les druits et les priviléges
avec lesquels ils sont entrés dans
l’Union, et sans la reconnaissance
desquels ils n’y seraient pas entrés ?
Nous disons hautement que non.

Les Etats du Nord violaient la foi
promise en plaçant le Sud sousle
coup d’une ruine prochaine et en lui
refusant de justes conditions dans la
constitution des nouveaux territoires,
conditions qui étaient devenuesindis-
pensables par le concours particulier
des circonstances. Mais ces mêmes
Etats du Nord prenaient une attitude
bien plus menagante encore en entoar-
rant d’embarras et de difficultés infi-
nies, un droit acquis aux Etats du Sud,
une conséquence immédiate des cun-
cessions à eux faites par la constitn-
tion, la restitution des esclaves fugi-
tils qui était devenue irréalisable
dansla pratique.

Voilà comment les Etats du Nord
respectaient la foi promise, comment
ils observaient les promesses jurées,
commentils gardaient les conditions
du cortrat solennel passé en. 1787,
Voilà les actes que le gouvernement
fédéral endossu ct dont il prend on
main la triste défense, avec une irré-
flexion et un sung-froid ridicules s’il
ne s’agissait pas du bonheuf d’un
peuple. Qu’il porte donc in peine
deleur faute, et que le sang répandu
dans cette guerre civile, suscitéé en-
‘tre’dus frères ot des compatriotes, re-
tome sur lui ! L'histoire le juger.
‘Mais, npus dira-t-on,gomment lo

goubernement centralfa-t-ilipd ainsi
rnanquer aux conditions jur£es ? Les
droits des Étatsdu Sud sont écrits
dans la constitution rédigée par Wn-
shington, et pour changer cette cons-
titiition, ; pouf: abolir lesolavage, le
conscntermnentdes deux tiers-du Con-
grès est requis, majorité qui n’a ju-
mais été obtenueelqipe pourrait
probablementjamais létre. En quoi
dong et commentles Etats du Sud
ont-ils été blossés, menacés, persé-
cntôs ? on :

4 -Eiuts-Unis lesa y butions
aréalitéSR ome

; i’ . ve y . " : 

limitées, remarquait, ily a quelque|
tempsun écrivain français, favorable
au partiabolitionniste; et l’on soutient
énéralement que le Président et le

Congrès n’ont pas le droit d'abolir
l’esclavage. Cependant immédiete-
ment après celte remanque, le méme
écrivain ajoute, en exprimant l’opi-
nion du parti républicain : “* Avant
toutes choses, le Congrès peut défaire
ce qu’il a fait. Il n du intervenir pour
perimettrela poursuite des esclaves fu-
ifs ; il peut In prohiber, 11 a admis
es territoires avec l’esclavage, il

peut refuser d’en admettre du nou-
veau. Il a, conformément à la Cons-
titution, prohibé la traîte, il peut lu
panir plus sévèrement, il peut même
linterdire d'Etat à Etat.  Aiusi les
positions occupées par l'esclavage
peuvent être reprises une à une ; il
rceulera- d'autant de pas qu’il avait
avancé. Nul ne saurait refuser
au Congrès, si lu inajorité chnn-
v, de dire non, dans tous les cas où

il avait dit oui.”
Or, je le demande à tout home

impartial et sensé, que signifie ce
langage qui résume les opinions et
la politique du parti actuellement au
pouvoir dans les Etats-Unis, touchant
a question de Pesclavage ? N'est-ce
pas là une déclaration manifeste
d’hostilité ouverte, constante et cou-
tinuelle contre l’institution la plus
importante du Sud, ct enfin, recon-
nue par ln constitution, q relque dé-
Worable qu’elle soit? N°ost-ce ps
là une formule de tactique habile et
déguisée pour violer les priviléges
d'une immnense population ? N°cst-ce
pas le mode nettement déclaré de
combattre un des droits des Etats du
Sud, sous un voile de légalité, sous
un préteate de vaine observance des
formes constitutionnelles ? A quoi
sert done une constitution ? Est-ce
pour protéger les intérdts, les privi-
léges, les institutions d'un pays, ou
bien pour fournir les moyens deles
arracher un à un, sans binit et sous

un masque qui ôte toute facilité de
les défendre ? Depuis quand une
constitution a-t-clle été donnée pour
la mort d’un peuple, et nen pour su
vie ; pou. son extiuction ct non pour
su consevation? Il était réservé sans
doute à notre siècle de voir, entre au-
tres merveilles, des hommes trouver
dans une constitution faite pour pro-
téger de nombreuses populations, les
moyens de leur arracher leurs droits
les plus importants, de ruiner leur
commerce et d’anéantir leur indus-
trie. Ce quela constitution d’un pays
consacre doit ètre regardé comme su-
cré ; ct cn interrogeant l’esprit deses
auteurs, on duit trouver la raison de
tout ce qu’ils ont écrit.

Ainsi, d’après l’aveu même du pur-
ti républicain, le Nord n’attond que
le jour où la majorité du congrès se
trouvera en sa faveur pour rayer les
droits reconnus pur la constitution
aux Etals du Sud, violer leurs privi-
léges et se jouer à la face du monde
des promesses sacrées faites par les
dus grands ou plutôt par les seuls
hommes d’itat de In république nimné-
ricaine. Le premier homme impar-
tial que que l’on rencontrera pourrait-
il nier, que cet ensemble de fits ne
renferme les menaces les plus audu-
cieuses et les plus effrontées qui re
puisse jeter it la face d’an peuple?

Les hommes du Nord, par un vain
esprit de parti, par une trop grande
attache à des opinions individuelles
ont détruit le renom dont avait joui
jusqu'ici la grande république. L’es-
clavage, tout pénible qu’il soit en lui-
inême, n’éiait pas pourtant si contrai-
se à la prospérité, au bien-être, à la
liberté des Etnis-Unis, puisque les
fondateurs de ce peuple ont pu
pu l’admettre sans grandes objec-
tiong, et qu'on ait pu le tolérer dans
l’union sans inconvénients apparents
cndant plus de 70 ans. Par des

faines impossibles à concevoir, par
une jalousie honteuse, par nine obsti-
nation dangereuse à des opinions ha-
sardées, le Nord a réellement nttagaé
le Sud dans une des conditions vitu-
les de son existence, et-n’a tenu au-

lui-ci avait à sa tolérance sinon à son
support, à son indifférence si non à
son amitié. Il a écarté toutes les con-
sidérations qui pourtant n’éfaient pas
sans une corlaine gravité, et pour la
gloire douteuse de voir triompher
une mince politique, une opinion té-
méraire, un parti ‘extrôme, il a plon-
gé le peuple américain dans une sui-

ces désasireuses seront immenges.
“ Au point de vue matériel, disait
vec sagessel’Observateurde Chica-
0,c’est assurément la ruine partout.
uant à l’effot moral, c’est qu dehors

l’anéantissement du prestige de: la
nation ot de scs institutions, ot à l'in-
térieur, la substitution de haines im-
placables à de simples dissentiments.
Quelque soit le parti qui triomphe, la
grande république aura perdu à jt- pales.Los
maisle ‘rang qu'elle. avait:cong is
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cipes de démocrat'e dont elle avait
été jusqu'ici la démonstration prati-
tie, seront dorénavant jugés et con-
amnés. £lle aura discrédité ses

institutions ; elle les aura déshonu-
rées par l'abus. Et voilà comment
périra l’œuvre réputée immortelle du
grand homme dont la sagesse n’a
plus d’imitateurs et dont les recom-
mandations sont déduignéez.”
En face de ce tnbleau si fort et

pourtant si vrai, nous le demandons
A tout homme impartial : ne valait-
il pas mieux tolérer dans le scin de
PUnion ce que ses fondateurs avaient
eru y admettre, ce quele penple amé-
ricain avait eru pouvoir y tolérer pen-
dant plus d’un demisiecle, sans in-
convénients palpables pour la prospé-
rité de la nation ? Ne valait-il pas
mieux adopter cette conduite de paix
et de conciliation, plutèt que, em-
[ors par une lougne insensce, briser
œuvre des ans, rompre avec le pas.
sé, déchirer l'alliance fraternelle et
se précipiter dans une guerre honteu-
se, dont le résultat sera la ruine de
la République Américaine ?

Les compromis sont de mode, dit-
on, aux Etats-Unis ; on aurait dû
s'en tenir à quelqu'un de ceux pré-
sentés pur des hommes honoables,
et c’est sur ce point que jnous trou-
vons les Etats du Nord coupables
d’une grande injustice.

cerWee

Nouvelles d'Europe.
 

Malgré l’occupation militaire, malgré
la conduite brutalo des comwandauts de
l'armée de lussic, l'insurrection de Po-
logue, sans prendreun caractéro désor-
donné comme celle do 89 en France,
s'étend toujours. Les cultivatours des
cuvirons do Varsovie 80 sont uttroupé
au nombro do 1,000 et se dirigennt
vers la ville, ils se sont dit ** allons se-
courir nos frères lo Vursovie qui ver-
sent leur sang pour nous. Lo mouve-
ne sc borne pas à lu capitale et à ses
alentours ; à Cracovie, on n commencé
des manifestations religicuses en cow-
némorntion des victimes de Varsovio ;
In foule s’est donné rendez-vous nux
Eglises pour y chanter avec douleur ct
onthousiasme les hymnes cles morts ;
pois cllo s’est répandue par les rues on
ongucs processions, tous et par milliers
portant lo deuil. Plus quo cela, à Kiew,
ville principale d'uno province jadis re-
liée à l’ancien royaume de Pologne et
qui sc trouve située contre ce «ernier
pays et ls Russie, il y n où des troubles
sérieux vi on nflirmo que 100 à 150
personnes ont dté tuéca où blessées, À
Xicw comme a Varsovie on j.rotesto

centre le joug do fer do In Rus.ic, et
pour cela ou tend la main sux bicicd do
Pologne.

Enfaco do tout ce peuple qui frémit
dans ses chaines, la Russie no semble
as pour lo tuoment su laisser fléahir.
argovio vient d'étro puni par uue

amende do G,OUU francs qui doit couvrir
log frais d'inhumation des victimes du
8 avril, colle est aussi frappée d’une con-
tribution de 8,000 francs par jour pour
l'entretien dos troupos qui occupent la
ville. Le part de tout emblème politique
ct de tout signe do deuil cest défendu
sous les peines los plus sévères ; les
journaux nc peuvent s'occuper des nou-
velles locales, les citoyons ne peuvont
plus accompagner aux cimetières los
dépouilles mortolles de leurs amis : il
n’y n que In funillo du défunt qui soit
ndimise aux funérailles.
En Italic, les nouvelles no sont pas

três intéressantes. Lo Piémont vient
de commander duns une manufacture
frangaise 150,000 fusils, qui serviront,
selon toute probabilité, à rendro les
Italiens plus libres. Garibaldi, tombé
un moment en désaccord avec lo gou-
vcrnement surdo, était, sux dernières
nouvelles, assez bion réconcilié ; mais
cela no parait pas dovoir duror long.
temps.

ictor-Emmanuel se prépare à agir
Gnorgiquement contro coux qui no vou-
lent pus de son gouvernement en Ita-
lie. Le commandement de l’arméo des
Abruzes n été donné au sinistre géné-
ral Pinelli, qui, selon la chronigge, a’est
toujours plus convort do sang'quo de
‘gloire.
A Naples, il y à cu un mouvement

réaotionnäito auquol quelques femmes
ctri part. Les insurgésétant pou
nombreux, tout o été bientôt compri-
mé. Pg ae +

L'Amido la Religrion public.quol-
ques fragmonts-d'uno lottro ddresséoci
Usvour par M..do Montalembert. L'au-
tour est admirablo de logique, munis aur
tout de réplique inordanto et sans merci.
Bévènement on Frauco cat l'appari-

tion dogla brochure du Dyce 4’Aumale,
intitulée : “ Lottro sur ‘histoire do
France.” Ello ost écrite en réponse
aux injures lancéos par losprincoNo-

Icon duns son discours à la chambro.
fortunée brochure, parun concours

di: circonstancos’onnp pout plus favors.
bles,» u Otrc imprimée.et: mise en
venté avent-lquo les autorités s'en
apergussent, trois heures do l'après
midi, ly: vento commengsit ; & eing heu-
‘vos’ l'oivrapo:Gtäit saisi par 16:goüvor-
“hoof he i la“ notibiré.incroyalilè do
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20,000 exomplaires n pu être livré au
public. La sensation produite par l’ap-
parition de ls brochure à été immense,
et parmi les citoyens et dans l’armée,
Lo princeNapoléon est traité commo
it le mérite, ou plutôt plus noblement
qu'il no te mérite, par le duc d’Aumale.
On so rappelle qu’en parlant de la

famille Orléans, le prince Napoléon
n'avait cru dovoir y remarquer que
faiblesse et trahison, le duc d'Aumalo
prend en main la défenso de sa famille
âchement attaquée, il répond aux bas-
sca insinuations do co cousin do l’empe-
reur qui serait mieux classé à la têto
d'une horde révolutionnaire que sur
les marches d’un trône.
« Exilé de mon paya sans avoir violé au-

““ enno loi, saus avoir mérité mon sort par
“ aucune faiblosse, dit le duo d’Aumale en
‘* commençant, je ne suis conuu de la Fran-
“ca que pour avuir élevé son drapeau ot
‘ l'avoir fidèlement servi jusqu’au jour ou
“j'en ai été violemment séparé ; mais cet
“exil m’a-t-il fait perdre lo droit le plus

naturel, le plus sacré do tous, colui de
« défendre ma famillu pabliquement outra-
“ gée et avoc sllu le passé de la France?
“J'en veux faire l’expériance ; ei

“olle touruu contre mes vœux, et si, au
« mépris des plus simples notions de la
“ justico et de l’honnour, vous étouilez ma

voix en Franco, slans une cause si légiti-
“ mo, elle aura du moins quelque échoon
« Europe, ot ira, en tout pays, au cœur dun
“ honnêtes gens.”
En terminant, le Due s'exprime de

In sorte, s’adressant toujours au par-
tique représente le Prince Napoléon:
‘ Yous avez deux faces et vous I mon-

« trez toutes doux tous los jours, Vous di-
“ tua aux catholiques: ‘* Ne me reconnais.
‘* sez vous plus ? Jo suis le gouvernement
“ qui à fait l’expôdition de Rome, qui à ac-
* eabld lv Pape do ses sympathios, avant,
“ pendant ot après la guerre : qui a signé
« la paix de Viflufranca, qui a renforcé la
** garnison de Rome, on rappolant son am-
« bansadeur do Turin ; qui seul a maintenu
“vos Vaisseaux devant Guête.”” Vous dites
“ anx partisans exaltés de la révolution ita=
« lionne : ¢ Pourquoi vous détiez-vous do
ss noi, et que vous fait la présence de mes
“troupes à Ro? Avez-vous oublié que
* jui consenti jadis à contro-cœur à l’expé-
« dition de Romo; que j'ui écrit la lettre à
«* Edgar Ney ; que lu paix de Villafranca a
“été dans ses mains une lettre morte ;
* que j'ai dit bon voyage à colui qui par-
« tuit pour Castellidardo ; que j'ai rappe-
« l& après tout mu Hotte detaëte, et qu’il
“n’y a plus aujourd'hui ni Ftats Romaine
“ ni royaumo de Naples!” Enfin vous
“ tournant vors la France, et lui montrant
« les deux partis caressés et trompés tour
“ 4 tour, vous tirez de la confusion même
“ae vos actos uno dernière vanité : vous
“ briguz co conllit de contradictions en sye-
“% léme el vous dites : “ Voyez comme on
* se plaint de moi! No suis-jo pas In mo-
« dération en personne § ‘ai-je pas eu
“ garaor un sage équilibre ? N°est-co pas
“le juste milieu ressuscité ? Casimir Pe-
“ rior seruit contunt.” Ft c’ost pour jouer
“un role dans cot.0 comédie, à In face du
« l’Europe, que vous avez rendu lu parole
* aux députés de la France | Mieux valnit
¢ Inisser par Lorre, comme vous l’avez fait
“ dopuis dix ans, les débria du Ia tribune
“€ brisée sous la main un instant égarée de
“€ vos soldats !

‘‘ 15 mars 1861,
“ Hexre D’Onckans,?*

Commo on le voit lo duc n'y va pas
par ricochot; il so fait lo défenscurdo sa
famille et il sait ln venger. Nous no
pouvous pas analyser touto la brochure
parce quo nous no l'avons pas toute de-
vant nous. l’ar les ondroits que nous
avons lu, nous pouvons diro que lenoble
duc fait admirablemont servir à sa cau-
se l'histoiro do France. Aussi tous les
journaux français ont-ils reçu In défon-
&c expresse de no rien publier de ln
brochure pas méme la plus maigre cri-
tique. À Paris, il n'y 0 que PAmi
dela Religion qui se soit hasardé à
en dire un tout petit mot. Oe n'est quo
par nos journaux do’ Belkique quo nous
avons pu faire cetto appréciation,
On affirmé quo la Russie, l’Autricho

ot In Prusse, par un traité conclu ot
signé sejaont éngagéos à maintenir con-
tro toutes éventualités lo statu-quo do
In question polonaise et de collo do la
Hongrie.

 

 

Nouvelles des Etats-Unis.

Les bruits d’une attaque sur Washing.
ton reprennent do In consistance ; Mais
aujourd’hui la capitale ne sera pasprise
d’un coup do main, comme olle pouvait
l’ôtroil yu dix jours. Sa garnison so
compose do plusdo 15,000 Poids, et
co nombre” tend à hifgiuenter tous log
jours. Do plus on vient d’établir à Me-
ridinp Hill, à peude distanco deln vil-
le, un camp considérAble. Le 17e de
New-York y est déjà rendu ot plusfours
nutres doivent aller le rejoindre. Ce.
camp est situé sur un vaste plateau an
nord ouestÀë là ville, et commando ûne
grande étendue deterrain. Nousayons
déjà dit’ que les commuiiicätions Outre

ushinglon’ &t Annapblis Évgientété
bivertés,‘elles'cuntinuent “d’âtre’libres
du ’môyende postes militaires plècés
tout lo long de !a route. On peut donc
dire, que la capitals est aujourd’hui en
owt d'offrir uno vigourauso résistance.
D'un autie côté onassure quelillo
osl'relativémenttrès-calme: ui n’y pro.
clamera pas lo’161 maktisle, Alor.
pendant. acouaillir cette, ruméürd’une
attaque nvec ‘une grande’circonspec-
tio’; lo ‘télégraphe ,ost contomitéydu
mensongeet deg corilzadiotiors, étnous
pouvons dire qu'onrarementvii un
service de:nouvelles ditssi ju prganisé
et angie! olf Puissé dpppol Fa, peji de

fi is ciluPqe Hong4ouau-
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Nos journaux des
ment la remarquo que nous faisions au
dernier numéro.
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m'inquiête, il pourrait vous fuire
tomber. Vous ites si vif que vous n'y

 

munlicipale et des chemins du Bas-Ca-
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GRAND NOMBRE D'EXEMPLES COM- : anÉth rédigée ct couverte de siguutures,
sez-tnoi Vous ôter ce quo vous Cruyez
être ane épée. Reprenez bravement lu

presse du parlement—que nonobstant MONTREAL, POSES TOUT EXPRES POUR SES
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marchandise à ln Main, 6! ce cornet de
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que depuis Je ler jauvier 1861 desasan-| néral qu’il a maintenant en roi un anor. ELEVES, PAR preprirmdes¢ et nedePerMi. étendudeNOUV ELLES MARCHANDISES :truire, aux frais de l’Etat, les punts dé-

|

papier qui Vous sied si bien; servez liun-| ces ont été faites au Grand ‘Tronc sous

|

timent complet de Marchandise» d'automne GUSTAVESMITH, waukie, dans toutes les Directions Onest. eue magna an,‘ “Erale Yeu, a
fruits par l'insurreetion snr la ligne do

|

nétementlu pratique, on reservant tonte-| la seule sanction de l'Exécutifau mon-jet d'hiver, et qu’il est prét comme par le Organiste de l'Eglise St. Patrice, W. SHANLY, considérablement augmenté son fonds eq}Philadelphie. On dit que du son côté, fuis vos soirées pour écrire quolqu’une |tunt de $688,166-670 et qu’une autre P4ssé à exécuter toutes commandes qui lui Professeur de Piuno el de Chant as Pen-| Surintendnat. certain de pouvoir donner satisfactionCn -pourreconnaître l’appui qui! 4 rencou- |de ces bonnes facétien, uveo lesquelles |avanco do $486,266-67c o 616 faite en arilhe,searandsavantages sionnat du Sucré-Cœur. 20 avril. nelieduit de In compagne Àwé dans ces derniers jours chez In popu-| vous aves si longtemps diverli les ré-| 1860 par l’Exécutif per une lette del” : : ; ; ; 144 a. Coe otf : late d'expurience aff ilation marylandaise, et évitor toutenou vérends et les ioillon puritaines des change de la Banque du Iaut-Canada érand'mavels,ee (latte olypouvoirseNa la Oople, 25 Cents, + ln Donzaine, $2.00. Société de’ Construction Cana-eeen mai ?velle complication le cabinet de Was-| environs, sur le Grund Trone qui n’a pus été ho- duibs a pure À vendre à Montréal, chez l'Auteur, Rue Ste. dienne de Montréal. assortiment de CHAPEAUX et NANTEShington a décidé de nu pas exigor le norée—que telle disposition des deuiers| Toutes espèces d'habillerents d’enfauts Catberive, No. 219, chez tous les Marclands de 2 pour Dutues, faits sur les dernières : sepassagedes troupes par lu ville mêmo Ce ve ee = publics sans la sanction du Parlemont|+eront faits à ordre, dans les derniers goûts
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Musique et chez tous les Libraires. A VI S. fait aussi à ordre «ans les derniers goûtsduB eZat lsune sagerésolu- — GARE AUX BILLET» DE BANQUE ANE- ot incoustitutionnello et en violation | € reponctoalité. grande vanêté de hat 6 mai, uc Les Directeurs prennent la liberté dinformer io

|

S68 Prix sont très-modérés,, ou © esso ultra au-

|

prcaixs ! ! 1 er droits du peuple. :rait tort do s’elever, car olle s'appuie à
la fois sur un sentiment d'humanité et
do justice. Provoquer de nouveaux
conflits qu'on peut cviter serait un neto
barbare ; exposar les unionnistes a so
voir enveloppés dans les conséquences

Conssiu-na-vis.tr

Unie assemblée spéciale du Conseil a eu
lion mercredi sons la préaidence du Son
Honneur le maire, C. 8. Rodier.
Après la lecture de différentes pétitions

Ou discutnit cot amandement lors de
l’envuie de cetto dépêche.

Les débats furent repris dans ta soi-
re par Phon. Sanfiold MacDonald, yni
parla uno heuro en favour de Pamende-
ment.

dus faites, provenant des meilleures fabri-
ques et faites à la mode du jour.

F. X. L. reçoit toua les mois les modes
de Paris, de Londres, et de New-York.

AVES SPECIAL.
Nous iuvitons nos amis d'aller visiter cet

 

NOUVELLES

M:RCHANDISES

BON MA KCilÉ.

public qu’ils ont ouvert ane nouvelle CLASSE
ur CINQ ANS, à commencer da 6 AVRIL.
cs Actions sont de $200, payables $2 par mois,

et ils engagent ceux qui désirent sonscrirs des
Parts de vouloir Lien le faire dans le cours du
mois, en s'adressant au Bureau de 1a Société, No.
10, Rue St François-Xavier.

474 Rue
26 avril

ÀV

F. BRAIS
Importateur de Marchandisez Seches

En gros et en gy;
Notre-Dame, aust, Bâtisse pa

ENDREPar ordre,de deyordres qu’ils aurnient eté snpuis- |€t lappurts reçus, l’Echevin Gorrie dit qu’il n M, Gult suivit ; il défendit l’exactitu-

|

Établissement. Vu l'expérience que possède =, ; ALEX. MOUSSBAU,\ i bté à Québec avec le greffier do la Cité, : NT Sty . M. Loirolle dans ce genre d’affaires avec le J B DUFORT Sec.- ier. ;osuno, serait mul reconnaître ntin de voir ai les droita do la ville n'étaient

|

ŸC de ses chiffres sur l’état passé et prb- grand ussortiment quil tient constamment, . ° .( 9| l0avril. 55 IL sera débarquésur où près du Quai VICK. inr ot ¢a pue blessés par co bill. Hl dit lavoir lu qu

|

*OUL des finances publiques contre M. tous sommes certaine qu’ils trouveront leur Ci-devant Commis chez M. 1. RR. Becain, a 0ue

|

CTTS RIA, durantles Mois de MAI et JUIN prochaie, 5
Univ fois lu situation ussuréo dans le ue M. Dunkin avait promis d’y faire intro-| MucDougall ; et répondit à des allogués avantage. vert le Magasin ci-devant vecupé par M. P. 11 Nouvelle Im ortante!! 1

|

plus de IEMaryland, les tronp.s concontrées à dure uno clause pour aauvegarder les droits

|

de M. MacDonald, touchant les avances ss eee| BADBAUX, | eee Un Million de Pied, 8.Washington entrerunt en Virginio ot|de la Cite. M, Dorion à ucesi promis dy| faites par le gouvernement a In Compn-
marcheront do l’avant, coûte que coûte,
Juaqu’à ce que lo Sud ontier soit redunt.
Si ces aflinnations sust [vudéen, 31 faut
s'attendre à voir ajouter avant pou de
bien lugubres pagus à l’histoire des

voit. Quaut à leur bill demusdlint des
amendements à l’acte d’incorporation, ils
ont attondu depuis samedi à lundi pour par-
lor à M. Rose qu'il n’ont pu voir, mais nn
autre membre à promis de s'occuper de ce

gnio du Grand Tronc.
L'hon. M. Bicotte supporte Pamen-

dement. Il admet que la Compagnie
du Grand Tronc à fuit du bien an pays,

M. L. D. GAREAU,
T'AITIGILISV2,

FTINSEIGNE DU MOUTON (POIL, COIN DES
RUES LEMOINE ET Mc GILL

 

 

No. 63, Rue Notre-Dame,
Enscigue du

PAVILLON BLEU-BLANC-ROUGE
Avec un Assortiment de

MEUBLES
En Gros et on Détail.

 

Consiztant cn :

OK

PIN DE SERVICE
(Pine Lumber,)

 

  

= , bill. mais censuro avec fuice los relations il- MONTREAL, og Tene NA ches - Planches de 1 ouceEtats-Unis. |

y

l'éahovin Boaudry, econdé par l’échevin

|

légitimes et injustes que le gouverne- —_— Ma chandises Se hes, TT. PANRISEAU, Madriers de 11 9 et 3Nous empruntons cet aperçu de la wi-| Bulnier, propuse que les membres suivants

|

mont a où avec les Directeurs (le cotte (mer avec grand plaisir que nous appelons Consistant en : — 72,—Grande Rue St, Jacques,—72, t 1 B tt Pouca §tustion prochaine des événements au

|

suisnt formés ou comité spécial pour la] Com mgnie. l'attention de nosumis et du Public sur lo] Dray, MONTREAL. et Tringles (Bo ens), bCourrier des E-U., qui à coutumed’être

|

Maison «d'industrie: MM- Leclairo, Cautant, L'hon. M. Cartier défendles arpuy- |"48 étendu de Castine, our ; A i
bien informé. On s'attend ces jours-ci

|

Bellemare, Muir, Rolland, Beaudry, et Bul- financiers d : t HARDES FAITES, WEED, T. PARISEAU avertitlepu-| Une grande quantité de FURRENS oy 1.0° [J
\ . J “Ol mer. gemeonts financiers du gouvernement ete NL. D GAREAU, où l'an peut être certain Doxsxixn, bic tant de la Ville que la

|

TES SCIEES. .a une proclamation du Prosident Lin- Adopté aur divinion. surtout les avances fuites auG.-Tronc. tornGal ponctué et ;a mieux parsible SATINETTE, Campagre que, durant l'Hirer 1.G. 315,coln, qui donaern lo programme officiel

|

ogcVT Guirie fait motion qu'il serait] M. Connor dénonce le ministère cum-| 7" MR L. Drap a Manteaux, dernier, il a manufacturé un| BUREAU :—Coin res Itues Bonsecours et ». J+de la campaguo. uxpédient de ruppelor au gouvernement laf me ne méritant pas In conflance du RRR MousskLINE VE LAINE, Assortiment considérable de Louis. 4Voilà où se buruent les nouvelles Ime nbcorailé du transporter les caserneshmilitai- pays. es recy ATING Pitts ® DE BADWAS Moc-sRLINE DE Lye FRANÇAISE, MEUBLES 26 avril. ans: WYrlantes ayant uni caractère de certitu- res ot l’hôpital, vte., ete, à une autre pla- a C ivise LATING PILES DE BADWAY JoBovra Noir, . ‘ wt] mYTeasTTàfe Noun Le savons rion de positif aur | co plus convenable. ; ’ P parChambre M. prise . pos ~; Saat ceux qui ont remplacéà l'houre qu'il eat Crrouee vx Covrats, : deersortesafind'être Dre Nouvel Etablissement àl'arméo du Sud, ni sur ses mouvements b Son honneur te mlf0uXpTssonSPPXO

|

contre, 5S. eleontoonsella tautes tes au- Rkune tiques à l'ouverture de In Navi. DE MODISTE, 3: : . La ELEN : . ’ : . E
futurs. Cotto olacurité vient de co que JnCe Pro 4 p La Chambro s’ajourne à minuit. tres l'ilules composées d'Aloës, do Gommo-gut-] Repanves en CACHEMIRE, gation. L'anuéeeeayantpramanufac No. 35, Grande rue St Joop. IElo gouvernement fédéral s’est omparé

|

1e conseiller David fi motion, socondé i kmai.

|

tete, ete, Ecnarres &N BARECK) touteslesDemandes. mais maintenant il & undo toutes les lignes telegraphic ues, CL 4! par lu conseiller McNoimy, que l'on prit des|

|

l'lusiours Wills sunt présontés : Pour Ça Pilules sont de nature apéritive. Avec PATRONS DE Rosks EN Bark, Assortiment plus considérable que jamais, con- MADAME CALLAWAY et MAbEwe Mpris des mesures contre Piudiscsétion| mesures pour exiger lo paiemeut des arrèra-

|

amender les statuts consolidés du Bas- une « six de ces Pilnics, l'action sanitaire des in. | PaTroNs De Ronks EN MoussELINE,

|

pistant on :— SELLE FALLE informent les Daies de Mur [iBJes Orerespondants de Journaux. Ona gos de laxus. Cette motion fut perdue. Cnnadu relativement à lu chasse ct aux testiss pent être réparée en moins de tenps Gnos pk NarLEs, Meubles Unis, de Fantaisie, de Salou, Salle à réal qu’elles out loué lu hätisse vccupee par i D- 4signalé plusieurs cornaires et nous au-| L’échovin Bulmer fit motion, socondéparl pôchories, ot pour incorporer In Curn-| qu'avec vingt oùtrente de n'importe quelle espê- Parasols, ; Diner, Chambre à Coucher, etc, ote, qu'il ren-| Van Buskirk,wt ee, MONTRE LC 9tons probablement avant pen a curegis-

|

l’échevin Beaudry : Qu’attoudu qu'il n'ya pagnie de navigation du St. Laurent,

|

co de cathartigue. Ulles niengendrent ni cran- Corres Brupés, den à des PRIX TRES-REDUITS, “juence leurs 5 : LES DE M » REle It ka 2trer des combats sanglants aur mor. Ter» Pot du progrès apparant relativement à La Chambre est entrée o it| Pe? ni aucune irritation quelconque ; minis cum- . FLions, IL donnern à crédit à ceux qui Ini donneront al ue PARISetdoNEWYOKK oc
tninons un disant que dans le Nord Iog| Lebtention dune station du chemin du imbro € Med CAEN unique à l'estomac beaucoup de vib ot d'élasti-| Bas, CirAVssons, GANT5, INDIRNNKS, CoTONS. | de bons Billets enlossés. odes de PARIS et de : RE. +- que 18 le Grand-Tronc duns la ville, les membres pour rôunir les clauses des bills de MM. cite, sdoucit les douleurs d'iutestins, puritie le[ et une quantité d'Articles trop nombreux pour| I garantit donner entière satisfaction à tous - B—Gaufrurcs, Crampes ot decoupures 1. iurd]emantscontinu toujours. 1 81 wuivants scient nommée vn comite special

|

Thibodeau, Cauchon, McMicken ot sang ct régularise la circulation. Dnns les ma-| être mentionnés. ceux qui achéteront chez lui. tes à ordre. 1orne des regimonts de lonites espdoes,
de toutes dénominativus, d. tout cost.
me ot de toutes nations ; dopins les zou-
aves jusqu'anx gardes campagnardes
d’Uster ; depuis fos yankees pur sang
sang jusquaux Trlanduis, Polonnis, voir
mémo Itnasos. Lus compatrivtes de Lu-
fayetto ne restont pas eu arrière, et
NOUS avons vu il y n quelque temps, nveo
Une cortume surprise, M. F. Vogeli,
d'houreuso mémoire ex médocin vétéri-

a : 7
ition A" ES

i i i î 4 : vend le soussigné à plus BAS PRIX que prendront et continueront leur Exlibition A JEhaire, organisant un train d’équipage.| Président, lhon. T. J. J. Loranger ; lor propose cn amendement A l’amende- escathattiyues on purgatives capables Vv KS et AL I. EN ’ dansavan nue Magnain hos la Ville." SOURD'HUI, 24 courant. Leur Asortioe [#8Nous cruignons fort que cet assemblage | vice-président, M. F. J, V. Regn ; Une ment que lo taux do l’intérêt soit fixé Ÿ* Froduire un effet aussi satisfaisant. Les per- MANUFACTUREURS DE _ étant nouveau, le Visiteur sera satisfait. L'Enz. PER
8 | i i fixé aIU] cs, d'origines, de religi à vice babaide ç 1. A. Jens, bor: secretin. | . sonics uu système nerveux, celles altnquées de . . . — en Verre seuil est plus que suffisant pout airs ù«d'hommes, d'origines, de re Iglons, du e-pibsidont, 1.. À. y OCI. § (41-18 p 100 au lien do 6 ; perdu. Méancolie, où qui passent des nuits sans som- Uilncal 1 1 eries DANIEL HARMER Jet Engin sera en opération l'ape- IE

: . dant, J. A. A. Belle, écuyor ; < >. , le public. Cet Engin sera enof pe IE
langues différontos ne produise unutre|re Rh hi de Po “D Rican! : yor M. Buchanan propose alors que le} mel, seront tout à fait guéries de ces incommo- —_— Manufacturfer ct Marchand do BOTTES, CHAUS-

|

midi, depuis 2 heures jusqu'à 6 heures et, less JRAchoso quo lu confusion do ln tour de pseiulaps rel inte M ean ot Lae taux soit de 7 suns nucuno distinction, oa onFaisant usago des * Regulating Pills FERRONNERIES SURES et CUIR de toutes descriptions, en Gros depuis Eh heures jusqui ID heures Chaq: iH
Babel. dur acorclairo-nrot * Peudeun : ame.

|

toit que les garanties reposent sur des| nelway, ; et en Détail, Visiteur ours cn Présent un Echantillon de le: è: ee enone " M reahia hé biens-funds ou sur des dettes 1 Po toute Doseripticn. No. 4, Grande Rue St. Laurent,

|

Ouvrage 5

miser + oe tant tréearior, M. P. 5. Murphy ; bibliothé«

|

biens-ton # cs dettes personnel- LR“ READY RELIEF " DE RADWAY -— , > hy . , ; : hyudibras dans Broadway. |caire, Dr. C. Ricard assiat.-bibliothécaire,| les par billets ou autremeut ; emporté. Arrête les plus grandes douleurs dans un seul 2 ler mai, 34 Prix d'Admission, 744. or a
naway y ia le par € ; } f

24 avril. a
og 8. Pugunelo ; commission de In bibliothe- La discussion sur la 2¢me clause oc- parmi,contient lee bromlersSymytomes des COLLETS COLI ETS t i. wough gen val © : . G :quot-L  Elu- … i s'ai = us get © eurs progrès qe 0

oprahgrn:anu quero, don, Lefebvreouloti eon’mission qe loresto de la séauce qui s ajourne out ls Spasms. tea Convulsions Tes Cram. Serout améliords et augmentés. ! 4 ..…. a; ; an io discuenion : MM. J. A. A. Ballo, S. Leaage, es pea, tes Cutiques, les Vomissements, ete, etc. : : . : icrudansonbaleaiponit] Gomn| I-A: TatamlalF. X. A. Ted6 & Nowak, 1

mg.|

isisSortieee

|

vioGornichesdoChemineos) J{IF,MIP et CIE. :’ “| onrd. Now-York, 3 mai. 1 ) - . À
dantil ost sorti l'antre jour d’un comp.| Le Chesapeake purticn co soir pour Was- logue «t cst infaillible comme préservatif des —_— 212, Rue Notre-Dame, 313, I{oir de Broadway, uu il vendait quel- Découverte d'un eudavre.-- Mororedi le hington, si le régimont du Maine arrive. maladies dangoureusre. KY-TERMES ET PRIX TRES-FACILES.g4 Seconde Porte Est de l'Eglise Paroissiale, À Jques grocories ; sorti tout flumbant et corps d’un homme n été découvert parun]l! y n à bord des provisions en abondance,

|

Le « renovariNG RESOLYENT ” De nanwar| © Wk Go VIENNENT de recovoir, par le J&RA, uno \ - ). yt =habillé en Matamore: il avait uno cou-| habitant en bas du Saut St. Louis. Lo| des armes et dos uniformes. Est un puissant antidute contre la décomposition - Hoîto de COLLETS doOREMISES,à ladernière| J) : Va BEverture «lo voyage rouléo autour du bras] coroner u été informé du fuil, mais on Washington, 3 mai. duos les chairs et des matières puralentes dans Fille Demandée. Modo de Londres, consistant en : fur lui servir de bouclier, et il faisnit' no connuit pas encoro les résultats do] Ga anit do source certaine que la Virgi- losang. 11 guérit toutes espèces d'Uicères, de ONn besuin'd'une bonno Fill ir d Volturno, LAURENT & |AFORGE ¥
lejoio de tous les-potissons habitués du| l'enquête qui doit avoir lieu. nie rule ne médite pas une attaque cortre deSe Cracroissances Serofuleu- une'MaisonPrivéa nno file pourservir dans Gem, ' BLOCH | 2; pu i . ot Sypholitiques. cnouvelle les forces de . i d y

… £lasean et des mascarades. —Le vapeur Ayubian doit Inissor Qué- décidéobartortsfaententes être In constitution, prôte de In vigueur au principe]  S'Adressce au Burcau de l'Ordre, 26, Rne St. Eli "El CRYSTAL sD à nE ŸAl we parle que de puurfondro, Lrû-

|

bou pour Shudinu le 7 mai, it tonehora aux Los troupes qu’on envoie on Virginia y

|

ital ot prolonge la vie, Gabriel. gin RUE NOTRE- ll 5.ler et hucher menu ous couxqui No

|

ports suivants: Rivière-du-Loup, Rimonskiy sont dans Pantieipation d’une déclaration| ; Les recdos do Radway sont venduspartous| ZM0 eee Fre, Ete. Bie Rifleman, ETABLISYENENT F4éront point à sa fantaisio ; il faut ai- Grspé, Paspébiao, Dathousio, Mira.nichi, ot de guerre par le congrès du Sud, © ea Dropuistes cu général, mon …-- e, Etc, Etc. DEL KA(
, grès du Sud, commemer ses groceries et non pas collos d'un

"autre, il ne pardonne point que l’on ne

pour communiquer avuo lu compagnie à on
sujet, ot fussent rapport aussitôt que possi-
bla, s'il ÿ à apparusce que Pur ut l’inten-
tion de faire quelques démarches à ce sujot,

Luetnire, Gorrie, Hollemate, Lyman,
Rodden, Kuler, ut Beaudry. Cotte motion
vat ndupieu.

INSTITUT CANADIEN-FnANÇAIS-
2 ma 1861,

llections.—-Les MM. suivants ont oté
êlue officiers de lP’Inatitat Conadien-l'ran-
gain pour le semesice courant :

Richibouotou,
mnrand GPPm

Lemieux, sur l’intérAt du prêt d'argent
ct sur l'usure, rupportées du comité spé-
cialet pourvoyant à un taux d'intérêt
qui serait fixé à © pour 100 et nueune
personne prenant un intérôt plus élové
ne pourra recevoir ni In somme princi-
palo ni l'intérêt,
M. Laborgo on amendoment propose

que le taux de l'intérêt soit limite a 6 p
cent duns le recouvrement do la somme
principale seuloment. M. MeMicken

celles qu’on assemble ici, lo sont dans le
but d’envahir les Etats du Sud.

ladies causéss par In trop gramlo quantité de
bile, dans in Lyspepsie, dans les Fièvres Réwit-
tentes et Intermittentes, pour les maux de tête,
etc, etc, une à 5 doses de ce remède rappelle in-
fallliblement le malade à la santé. sans affecter
en rien son système.

 

LEUI l'ROMPTE OPRBATION.
Dans les cos d'Inllammation d'intesting et dans

conx de Coliques Billieuses, 5 ou 6 des PILULES
RADWAYproduiront, au bout do 4 on 5 heures,
tune évacuation des plus promptes et des plus sa-
tisfaleantes, Il existe aucunes autres Pilulea où

 

 

RADWAYET CIR,, 23 Jolm Street, N.Y.
 

K3-V0 que les Marchandixes ont été achetées
pour ARGENT COMPTANT, Je pourrailes ven-
dre à des PRIX TRES-REDUITS.

Toutes Marchandises marquées en Chiffres.

UN SEUL PRIX.
fat mai, HH

FONDERIE DELA CITE,
Nos. 80 et 62, Rue Quoon.

 

Di: MENAGEMENT,

Venez cxaminer son Magasin avant d'acheter
ailleurs.

ler mai. G4
 

rep FTTROUVE,
Dnus la Grande Rue St. Laurent, près do la Rue
Craig, lor Mal 1861,

$10,000,
Valeur en BOTTES et autres CHAUSSURES. A

 

 

Aussi :—Un Choix très-choisi d'ATTAONES,
d'ECHARPES, de BAS et de GANTS,

 

 

26 avril,

26 avril 186].

On a Besoin
D'UN BON TAILLEUR aa CLOTH HALL, Y
292, Rue Notre-Dame.

LES SOUFFLEURS en VERRE, après a
fermé leur Atelier pendant quelques jours >

fes

JOHN IVERS
fo:

 

 

PIANOS
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L
‘trouve pas sa melasse oxcollente,il par- PAR LE TELEGRAPHE p On a tonté de fire anutor Ia poudrière de Pain Killor. Lea Burcanx de la Société 3moeONENISES sont faites d demande. Des premières Fabriquesiu Cauadaetdi 3s qui *

|

Portland. , -— Lo | a 24abedmnnaonarelist R % “wy " Hoston, 3 mai. EI=Nous trouvans cu qui wuit dans lo FAN HT = | Dépot de Musique Européen* 3
i 8 APPORTÉ POUR

*

L'ORDRE. , _, ; , « General Advertiser ” do Providence, 12 Leçons de Dessin et dePeinture cai Asa chandelle ;—il est fort oxcité, Mudi- — Var porinission spéviale du soerôtaire-tré-| gopiembre 1857 1H à l’Huil Pastel Américaine. Îbee en le Sud CONSEIL LEGISLATIF treTowsonesanEnol A cone époque Le amée, où lo choléra,| Contre le Feu et sur la Vie ‘ DOau Ease AM. LAURENT ctLAFORCE ont Hors
Ce.hiéros part en guorre pour le Su , ; a. : partira le oholéra morbus, la dyssentorie et d’autres ’ N. BOURASSA prondra la direction des Blè- |,AM. ic qu’il: ga

so”lations ilâns 8 Mary und ot duns Québuo, 3.

|

avoc une cargaison pour Baltimore. Défense maladies encore, téguont d'ordinaire, cha- ; ! n ©

|

d'informer lo public qu'ils viennent de meerIn Virginie out paru lui battre froid, il
ne peut souffrir coûte tiédeur indiffà-
rente, et pour vonger sn diguité mé-
Gonnue, le moins qu’il meuaco de fai-
to c’est de les faire passer au fil de l'é-
En ; cela nous Füit trembler pour ceux

M. Ferrier fait rapport des bills sui-
vunts : Pour établirun fonds garanti an-
nuel pour lu paroisso de Montréal, Pour
les marques du commurce et pour in-
corporer l'association do St, Antoine do
Monjréal. M. Guévremont fait fapport

 

ext faite «’abordar à Norfolk,
Boston, 4 mai.—Le gouverneur Androw

& demandé uno session de la législature,
qui sera convoquée lo 14,

Annapolis,

4

mai—Un demi-milion en
espèces vionent d'arriver par le cunvoi de
Perryville. Le major Anderson est parti

oun devrait être pourvu d'une suffisante
quantité de Pain Killer. Les personnes
qui s’ubsentout soit pour un seul jour, soil
pour faire un voyage on Europe, devraient
pouvoir être ares de avoir sous la main
à tont instant. Beaucoup de maladies par-

 
 

Sont Transportés
No. 11,

GRANDE RUE ST. JACQUES,
Vis-à-vis le Bureau de Poste.

3 mai, an-05
 

 

ves qui désirent étudier ces différentes Branches
de l’Art, .

S'adresser à son Atelier (Malson Bonaventure,
Marché-d-Foin,) de 10 heures A. M. d midi: de
2oures 4 5 heures P. M., jusqu'au 15 MAI pro-
chain,
Pour mieux juger g'il sernit opportun d'ouvrir

uno Ecole de Beaux-Arts à Montréal, à l’Autom-

 

29 avril.

lusiours Harmoniums de la célèbre Maiso=

. D, Smith, de Boston, aînal qu'un A
complet de Musique Raligicuse et Profune,
taisies brillantes pour Piano, Romances veBS

ses, Morceaux pour Distribution de Pris, -

Fs

ETAGLISSEMENT DE MODISTIES

1556
Fas
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  ns ne Anats, lee iLANNY og
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     : h . ; ! ticulidres nux mois de chaleur, et qui peu-
5

À r \ ’ ’ ¢ lo même trai ur Washington. | sa ! ? Jul | ne, je prieart encore les personnes ui désirentUi 8esont ouvartemont dGalerds ses on.

|

dUBillpour Pincorporation do. PUniun| parlo,mémetrainpour\ trésgrand nom] TOM! devenir fatalos ai onnalos arféto pra| 10,000 Poches do Coton sans Couture, |Setoorirs mirSaRomieuidésirent pe puemis, que] sort ponrm-t-il-rdsorvor i i i i11| bre do wonpos. ireon denoa PouvEnt Siro Buérios Pari ‘Manufacturées à Montréal, de qualité upé-

|

lene nom. E Bdces malheureux | M. Vunkoughnet introduit un bill po Now-York, 4 tue on deux doses do Pain Killer. Enbien eur et vendare à illeur marché oh N. BOURASSA PREMIÈRE CLASS $F taie salles our amender lo SIe. chap. des Statuls . Pure hors,

À

Mal,

|

des circonstances, nous avons été soulugé de

|

FIC© vendues

4

meilleur marchd que celles 20 avril, ‘ [ ‘63 ; — soI
êlus mon J J ugpauvreui, qu’alloz-vous : ; Lo Capitaine Kennaily a reçu une lettre] gor î lmportécs des Eats. ; MADAME SILVERMaN, anirant &¢“faire 1 Vous parlos de, votre épéc mais refondus relatif aux omplélations sur} pinformant qu’on devait” brûler New-York, eut eure ouisuntas par un prompt usage de

|

A rendre par : NR "| vor DAME Tes Dames de Jionval et dere” IK’Mes-vous bion sûrd'en avoir une ; vous lès terres des Sauvages. Nombre de Boston et Philadelphie. cette prepasanon. — HARLOW OHANDLER, . . rons jue son ASSORTIMENT dRTE aisée, ZSI : coro (dgntné, ct peut.

|

bills do l’assembléo sont lus une pre-| Cette leitro datée do Louisville était v 136, Ruc des Commissalres. nant complet, ot quelle a cn main un 4 PIER… Wavez point encoro çlägaint, ct peut {oro fois. Le vote d fi tléorit , À vondra chez les Agents, MM. Lyman,

|

1er mai. am-64 D de Montréal de
Î ° Otrdins le fourreau n'y a-t-il qu’une m ‘ ro 018. . voto e conilanco lon crie par unennemi. . CLARK et Cik., CARTER, KERRY ot Cig, et _ *

|

beaux Assortiments de Mon EB"meVoir Sonu ut dp 20a Sea 6 dom i aul),Tokerniesocoston EL6corn. A Lupi oly
|

Marchandises de Modendveroleatdropmines et tempspar'M, Morris est Touré. ‘ tas gai de préumntions, s ) | GR. NDE upien et Roby ~ al C an vous LR A- elle parera mal les coups quo l'on vou D Baltimore est tranquille. Le fort Madi- : , , ro 3
uh wrteril—La, cälmez-vous !--Jo amin ASSEMBLEELE san est au pouvoir os troupes du _gouver- MEUBLES EN FER puoiqueued'annoncer à Jours amis et au} PRINTEMPS ET LET“Bien quo vous n'ayez rèvé cette nuit © Qu mai, |nement.

\ , istant ¢2"et; avonez-le, VousAves rêvé œ | Los bills suivants furet lsune 1dro] Un mouvement aprait eulieu hier an Ha. . 9 Ÿ AUJOURD’HUI, elle2 CORFESORNEMENTS de mwonplotsmilitaire, ou peut-être de la Ré- fois ot référés au comité : Pour rapler bioitemDalat panncoupdes D'ORNEMENT, 000 © Ad Coin des ot. Aussi CHAPEAUX deDEIee7 volution ine, in 1 . . ” ! . — . que UE ES

de

toutes sortes og 16dire, vousêtes pointnCitar,ame Tosatedans 1eBas-Canadeàou ous passons sonsailene | LITS ET COUCHETTES DE FER, TE RuesS* Paul et S* Jean-Baptiste,

|

éans les Modes losplas récentes que ls
"goremoinsun’ Robespi Ire,ef: rien au- pôcher les municipalités d’émettre dos

|

tio de nos dé fchosélégraphiquesquifers AESEhBiARDINS M asin d Ch mis . 0 "oeenquidésireralentacheter js ARRA) end volé se Tomambie Aù‘frame| débentures -au-dold d’un certain mon- | apprennent rien de bien important, La su-| QUERIDONS er MIROIRS DETOILETTE, agasin emises|, ‘A QIN “OTTIR | ¥archs dise de Modes pou } X
“térble do 1008." De tant ; pour faire disparaître les doutes

|

maine prochaine, los malles du Sud saront,

|

TROPHEES POUR CHAPEAUX ÊT PA ou MAGASIN DE CUIR chandiges t l'Eté :- ,,prenez vos sens, considèrez duns {sur In validité de certains certificats

|

it-on, interceptéos. On parle d’un conflit RAPLUIES, PEUPLE Où

on

t 1 a ~ Printempa © ot febi auel quipage vous vousôtes affublé :

|

dounés per les juges des cours de comté Pot doux voissoaux à l’ombouchure du

|

T'ABLETTES À FLEURS, Ret malatenont OUVERT, et contiont un Amort- & on trouvera constammentun. ne devraient pas manquer de passer .“Botiantespesteric ges,culojtes sous l'acte de 1856 ; pour amender lef “pie.= troupes fédéraids CONACHOIRS mont considérable de. OHENISES, COLLETS,

|

GRANDASSORTIETEITIC| visiter les Marchandises ENTDE is
Vi - .

’ .
"This et la iorneoù ityodo er poux Chap.oteSalus rofondus ueCana- s'avancent sur Baltimore, " “GRILLES, Erc.,Exc. VRTEMEN ADRES 08,225poureima Da toutes sortes de "4 TL ETABLISSEME Classe, Àx dre,aime Crofredependant que.vous| clarer qu'auparosue où un township| Pointo-aux-Pà ny I trmaceauaucune autre Maison Oonmersiale CUIRS, !|- Deve Dame, NaJl“a Avezpris de la poridre prudente, Hdi»

|

oanoniquomontérigé jouira dosavanta=| (os ited Stores wry eons

|

LePlusrécentob le plus magniquo Rolantllon do dAn9In Ville. a ; Fournitures a Cordonniery,|/V6:164, Rue Notre-Dame |linYukotn,on Gralos0pobn,UnSisvoshout] Peles” Ge Crit | serasdé2UE, XCcy20 fon) Pout) mais co grand Wiable

|

nmonider 1a loi municipale di. Bas-Cit| de Rooher-aux-Oiseanx. On N’aperçoit por CC RODDEN ot MEILLEUR dt. ‘1151, Rus Notre-Dame, : * lenit MONTRE SONT 1 &
" Cu un «On - DEN ot MEILLEUR . , ONTRE SUR #

4 de fourreau qui vous bat duns’ les jam-[nada pour 1860 ; pour amender la loi[sonne à bord. La mor furieuse lo couvro No. 1, Grande Rue Si. Jacques.

||

20 avril. Pois de a Bue St he' womk TRES REDULTS. |SALLES OEM
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CONSEILLER DU
PEUPLE

ov

LEXIONS ADRESSÉES AUX

RÉFADIENE-FRAN
CAIS.

PAR

UN COMPATRIOTE,
Beauchemin et Payet Rolland

BeesGravel, Chapeleau, etPrégen.

SRIX, TRENTE SOUS.
26 avrit. GE 42

Socié Formée.

nés informent leurs amis et le pu-
péral qu'ils ve vont de nouveau mis

"ile continueruatlcs affaires sous

OSEPH CADORET.
JRREXIE CADOREF..

…

sousaigués infurment leurs anciennes jira-
; LES» le public en général que,tout en les re-
eue nt de l'encouragement libéral qu'ilsleur
jte par le passé, ils continueront les mêmes
ls dans la même Maison, Nos. 5 et 7, RUE

ire rois de Ia Ruelle Besby, où Ils s'effor-
€ Ra & douner pleine et cntiere satisfaction à
eeeux qui voudront bien les Lonorer do leur

jetons y Ira bien ltr confier,Ordres qu'on voudra )

ertexéculés avec promptitude, exactitude et
; PRIX 'TRKS-REDUITS.

élégance, à SCADORET eù FRERE,
Nos 5 et 7, Ruc Cruig,

Cuin de la Ruelle Busby.

anil. el

! 2 mes nmis et le public en général

-6ont sles Pelleteries à faire tein-

Âre an vettoyer, feraicut bien de me les apporter

n°plus tôt ; Je les cunserveral et répareral Jen-

dent l'Eté. Vula grande quantité de Pelleteries
ue fun me confe géuéralement tous lea Etes,

pi Prix seront des plus modérés.
A. BAZINE,

‘gin dey Rues Notre-Dume et St. Vincent,
vin den HuetRa vis le Palais de Justice.

an-6022 avril.
— aqeperco 

L'INONDATION!

49,
Grande Rue St. Jacques.

UNE graude quantité de MARCHANDISES
MECHES endommagées par la dernière [nouda-

tion, sera ufferie on vente au Magasiv d-dessus

mentionné,

Cotte Somaine,
consistant en :—

Marchandisesde Fantaisie,
Delaines, Indiennes,
Cotons blancs et gris,
Tweeds, Toile pour Nappes,
Coton, Bas,
Mouchoirs de Toile, ete., eto., etc.
HComme ces Marchandises sont nouvelles et

:en endommagées, c'est une chance bien rare qui
vst offerte su publie.

S. B. FISH,
19, Grande Rue St. Jsegues.

-61

 

24 avril.
 

 

CHARRUE AMÉLIORÉE.
PIRESITES PRIS

A

L'Exposition Provinciale de Qué-
bec en 1861.

DEPOT A MONTREAL.
M. JOSEPH TRUDEAU, Propriétaire et Fa-

vricaut de la OHARRUE AMBLIOREE qui a
remporté le Premier Prix à l'Exposition Provin-
viale de Québec, l'an dernier, où colle avait été
exposée par M. F. Bourassa, député du Comté de
5t, Jean, annonce au public agricole qu'il a établi
un Dept de ces Instruments chez M. HUBERT
PARE, Marchand de Fer, No. 239, Ruo St. aul,
Vontréal.
La solidité et l'élégance do ces Charrues Amé-

iiordes vantdes par tous cenx qui on ontfait l'es-
tai, ainsi que les conditions de In vente, devront
attirer Pattention des Cultivateurs et leur faire
préférer cet Instrument à tous ceux du môme
genre en usage aujourd'hui.

Napierville, 22 avril 1860. am-60
 

GRAINES de TREFLE—
100 Minots du Iaut-Canadn, première qualité,

2900 lbs de Hollande, blanc,
3000 lbs de Vermont, long et rouge,
2000 lbs. de Rawdon,

À vondre par
LAYPLOUGHet CAMPBELL,

Apothecaries’ Hall,

GRAINES de GROS OIGNONS ROUGESd'A-
MERIQUE

2000 gts. do In meilleure qualité.
À vendre .

LAMPLOUGH et OAMPBELL,
Apothecaries’ Hall.

APOTHECARIES' HALL, Oatuxoaas Brock.—INSTRUNENTS de CHIRURGIE.
Le pins grand Assortiment jamais importé en’

cette Province,
À vendre par

LAMPLOUGH et CAMPBELL,
Apothecaries’ Hall,

APOTHECARIES HALL.
Obaînes Hydro-Electriques pour les Rhumatis-

ines, In Névmigle ete

,

à vendre par
LAMÉLOUGH ot CAMPBELL,

Apothecaries’ Hall,
“Cathedral Block.

22 avril. gu
 

M.GRAVEL,
MANUPACTURIER DE

CAROSSES ET AUTRES VOITURES,
Nos. 63 et G5, Rue St. Anioing,

MONTREAL,
À constamment en main un Assor-|
timent considérable de VOITURES
« toutes sortes.

aslea Ordres qui lui peront

€

confiés scront
ent et pleinement ex et à desPRIXMORE ont

$2 avril,

HOFEL-DUCANA
LB soussi

 

6 informe ses amis et lo public cn
général quila fait faire de '
GRANDES AMELIORATIONS.
à l'HOTELsur-mentionné.—Los Visiteurs trobi
Teront toujours ses Omnibus au Débarcudère dès {*"Miteaux-d:Va; ur et à l'arrivée des Chars, La’able eat toujours blen fournie, Sos Prix sont
des plus modérés,

19 hVril, ASATOSL,

 

I!

  

 

S. RIVARD
AVOCAT,

A transporté son Bureao dans la

Nouvelle Matisse Serañne,
© No. 20, Rue St. Vincent,
23 avril am-60

AVIS.
NOUS, soussignés, informons nos Pratiques ct

le Public en général que nous continuerons à tra
vailler comme

TEINTURIERS ET DEGRAISSEURS,

9

AU

No. 38,—Rue Sanguinet,—No. 33,
et nous n'avons nullement l'intention de c-aser,
commo il a été dit. En conséquence, nous solli-
citons une part du patronage public.

DEVLIN, NURPHY et CIE,
No. 38, Ruc Sanguinet,

(Successeurs de feu John MeClosky.)
26 avril, 62

FN VENTE

MANOIR DE VILLERAI,
Joli Volume de plus de 400 Pages,

PRIX-25CENTS.

On peut se procurer cette lrochure chez MM.
Fabre et Gravel, J. BB. Rolland et Fils, Beauche-
min ot Payette, Z. Chapeleau ct 1.. J. Prégen,
ainsi qu'au Bureau de l'Ordre.
 

LECOMITE nommé pour venir en nide aux
Victimes do in derniére Inondation, à ouvert «rs
Listes de souscription à ‘a Hanque d'Epargnes de
la Cité et du District et id In Bourse. Le montant
des Souscriptions pourra être payé au Trésorier,
A. Larocque, écr, à la Hanque d'Epargnes de la
Cité et du District, où à aucun des Membres du
Comité.

THOMAS RYAN,
Président.

61

ATTENTION!
AUX ACHETEURS

CAMPAGNE!!!
No. 173, Rue St. Laurent,

’ MONTREAlle

24 avril.
 

 

Le 0, LrÉ#-rCCONNAILANt CAVEFS sES NOIN-
lieux amis et lo public en général pour l’encoura-
gement toujours de plus en pllus libéral qu’il cn re-
Çuit, leur offre ses sincères ruinerciments, et de là
prend la liberté de les informer qu’il vieut de rece-
Voir un Assortinent de MARCHANDISES de
PRINTEMPS et d’ÊTE, consistant cn :

Echarpesde toutes les qualités,Sauns, Velours,Suites,
Malmolles, Indicnnes, Drap noir de la meilleure qua-
lité pour 25s OJ valant 306 0d,
do du 204 Gd valant 23s OM,
do du 17s 6d valant 22 6d,
do do 16s Od valant 20s Od,
do do 15s Od valant 15s 64,
Casunirs,10s 0d valant 12s 6d,
do do 120 6d valant 15 Od,
do do 8s Gl valant 10s 6d,
do do Us Od valant 8s Gd,
Satinette, diverses Couleurs, 3s Gd valant is td,
Cobourg, 13 0d, 1s 3d, Js 6d valaut 13 6d, Ia td, 2e,
Mousseline de Laine, 1s 8d valant 2s Gd,
Coton Jaune do grande largeur, 4d, 4d, 61 valant

44d, 5{d, 6d,
Coton Shirting par Pièce de 12 vurges 4e 6d valant

Coton Blanc, Al valant Is,
Toile Fine, 1s valant 1s Gd, ty Sd, et uno Vnricté
d’autres Articles trop nombreux pour être détaillés
dans l’espace ordinaire d’une annunce.

Personne ne voudrait révoquer en doute que celui
qui achète comptant pent obtenir ses Marchandises
au plus bas prix, ut ai l'un ajoute à cela Pavantage
de ne pas payer de loyer, on conviendra que celui-
Li peut vendre À Lun marché. Le sousigné se trou-
vant daus cette position, nssure le public qu’il ven-
dra ses Marchandises & bion snetffenr mere que
partout millaume: mûme À pds Las prix qu’il les ven-
dait l’année dernière. Il invite les acheteurs à venir
examiner ses Marchundises avant que d’rcheter
nilleurs, étant certain qu’ils seront étonnés du bas
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dr

fr.

rar

teor vaeerer,

NOUVEAU

MAGASINDE CUIR.
M.C.GALARNEAU,

(Ci-devert Commis chez M. J. Pratr,)
Ù l'honnear d'annoncer à ses amis et au public

a9

Ouvert, le 15 du Courant,

No. 151, RUE ST, "AU: , No. 151,
Porte voisino de M, L. Bœuivæar, un

MAGASIN DE CUIR,
Où on trouvera constamment

UN GRAND ASSORTIMENT
Ue toutes sorts de

OUIRB.
Fournitures az Cordonniers,

Etc, et qu'il vendra à PRIX RHDUITS.
17 avril. faa-Be

IMPORTATIONDE1861.
LES personnes quibesoin de

TARRMIERLS
en trouveront un bel assortiment à trés bon Mar-
ché à la Librairio de

J. 8. ROLLAND et FILS,
No. 3, rue St. Vincent, Montréal :

Un irouvers avantageux de visiter leur nou
velle importation avant d'acleter ailleurs.

19 avril on

MAISONDEPENSION
QUATREou CINQ PENSIONNAIRES pour-

ront avoir une lonne Pension en s'adressant au
No. 365, Rue Ste, Catherine,

17 avril.

 

amis

PlaceDemandée.

UN JBUNE HOMME, sachaut bien le Frauçais,
désire se placer comme COMMIS dans un Maga-
sin, soit de Marchandises Sèches, soit d’Epiceries.

Il peut fournir les meilleures recommandations.
S'adrosser & ce Bureau,
12 avril.

 

[JLI

Ardoise et Ouvrages en
Ardoise.

ARDOISE & vendre,ct toutes especes d'UU-
VRAGESen ARDOISEfaits par

REED et RAYNER,
134 et 141, Rue Craig.

65

LE PRINTEMPS EST ARRIVE

Préparez-vous pour l’Eté.

POUR go pur
de l'EAU DE
_10 avril. nh

18GL. 1SGL.

Graines Nouvelles.

LYMANS, CLARE & CIE,
ONTregu, par les Steamers Canadiens, par la

voie do Portland, et des Etats-Unis, un Assucti-
ment considérable de .

GRAINES

JARDIN, DE FOIN ET DE CHAMP
Anglaisos,

Françaises et
Américaines,

de la Récolte de 1800, qu'ils offrent en vente à

 

10 avril.
 

erct se fortifier, il suffit de boire
TANTAGENET.

 

No. 71, Rue McGill, No. 71,
ONT et auront toujours en mains un Assortiment
considérable de Draps, Casimire, Twood,
Etoffe a Gilot, ninsi que Ohemisos, Ca-
leçons, Cravates, Collets, eto.
© Département des Tailleurs est sous In direc-

tion de M. J. (0. POITRAS,si bien connu du pu-
blic pour In belle et excellente coupe des Habille-
ments.

Tout Ordre confié à cet Etablissement sera
exécuté dans les dernicra goûts ot avec prompti-
tude,

15 avril. 57

ieBh~~      
Compagnie du Richelieu.

AVIS PP!BLIC.
LE soussigné désire infurmer le public que,

dans le but de prévenir les difficultés qui résol-
tent dans In livraison des Effets, des Agents ont
été appointés à chacun des Ports où les Bateaux
de ln Compagnie arrêtent, savoir: À tous les
Portsentre Montréal et Québec, de mime qu'aux
differents Ports dans la rivière Ribhelien, L'As-
somption et Torreborre, et ces Àgents étant res-
ponsables et tenus de faire régulièrement leurs
remises an Burcau de 1a Compagnie, à Montréal,
toutes les personnes ayant des Effets à bord de
l'un des Bateaux de la Compagnie fesant le sere
vice des Porls sus-mentionnés, seront stricto-
ment tenues de payer lo fret à ln livraison dés
Eficts aux Agents do chacun des Ports respectifs,
va qu'aucun compte ne sern ouvert pour fret of

passage. JOSEPH LEVY,
Agent.

HUDON ET GELINAS,
IMPORTATEURS

DE MAROHANDISES FRANÇAISES, AN-
GLAISES ET AMÉRICAINES,

188, Rue St. Paul,Montréal.
MM. Hudon et Gélinas ont toujours en mains

un assortiment des plus variés de Marchandises
ci-dessus nomumdes, qu’il vendront à des prix
très-réduits. Ilsont de plus un grand assorti-
ent de Chaussures on caoutchouc et en cuir,
hapceaux cn Inina pour Messieurs. j
17 avril, 58

Bureau de la Qompagnie du Richelieu,
Montréal, 15 avril 1801.
 

 

IMPORTATEURS DE":

GHANDISES SECHES
D’Etape etde Gotit

bE _ -
L’AMERIQUE BRITANIQUE
Lay Ontmaintenant en Magasin un
KSsertiment considerable et très varié.
= Sur léquel Ale réclamentl'attention des Abhe- ‘

dears deJa Ville et de la Campagne;

Nod:266 et 268,Rue St: Paul,
MONTREAL,

WAR

   “io avril. 665$

Millar, Thomsonet Cie.,|

sri le qualité chandises, ès-bas Prix.
prix et de Ia queoeELA | 26, RUE ST. PAUL.

19 avril. sy 10 avril. 55

CIN -MARS & CIE Manteaux de Cheminée
J) en Marbre.

MARCHANDS- TAILLEURS aVENANTd'être reçu, un Lot considérable de
MARBRE ot MANTEAUX de CHEXINEEd'A R-
DOISE MARBREE, à vendre à bon Marché.

REED ot RAYNER,
134 ct 141, Rue Craig,

10 avril. 55

   
RE

D'ORGUES,

ST. MICHEL D'YAMASKA, C. E.
LE soussigné à ouvert un grand et magnitique

ATELIER, muni d'un Engin à Vapour, ct ditfé-
rentes Machines qui travaillent le Bois d’une ma-
nière parfaite, dans l'espérance que les Messieurs
du Clergé voudront bien I'encourager, surtout
quand ils sauront qu’il doit prendre des arrange-
ments pour avoir ses Tuyaux d'Orgues do l’Eu-
rope, quoique ceux qu'il emploie maintonant, ot
venant des Ftnts-Unis, soient de première qua-
lité sous tous les rapports ’

Lo soussigné conatruit des ORQUES de tout
PRIX, depuis £80 d £3,000, avec un long crédit,
Par exemple, un Orgue de £500 pourra être
payé par £75 ou £100 par année ; un Orgue de
£250 pourra l'Âteo par £25 ou £50 par année,
ainsi do suite et sans inlérdt,

 

ata uné grmndo déduction danslo Prix. .
Ses Orguossont à meilieur marché que ceux

importés do l'Europe qui coûtent, par oxem-
ple, rendue ici et sans Boîtes, ¢t non montés à leurs
places, des £700, tandis que l'on peut s'en procu-
rer de mêmo dimension et tout complets, avec
Boîte bien finie, ct rendus à leurs places pour

500. .

11’ transporte, monte a leur ‘place, accorde et’
entretiont ses Orgues pendant un an saps qu'il en
coûte àl'acquéreur.
Le souasigné ose espérer que, après tant de
dépenses, do poînes ot d'efforts faits pour établir
‘Uno bonne Maison on Canada, les Messieurs du
Olergé seront tous portés à l’encouragor pour
deux raigons principales : parce qu'il est Cana-
dieïs,etparce qu'ils pourrontfaire affaire avéclui
bien plus facilement qu'avec tout autre.

M. Paradis fait maintenant un Orgue à deux
Claviers, consteult pour que l'Organists soit on
face avec l'autel, et avec beaucoup d'améliors-
tion dans loson et l'arrangementdes Jeux, dont
le Prix ne sera que do £450 4 £800, ot sera tere
wigé pour-Phijues, ' + Ce 

  

Pour un Orgue payé en partie comptant, il y |

MAR

BTABLISSENSNT

Modes de Montreal,
No. 238, Rue Notre-Dame,

NADAME RUBINSON desire informer les Da.
mes et les étrangrrs qu'elle a wainienant ouvert
ses SALLES de MONTRE, avee un large ot sue
perbe Assortiment de

Marchandises de Modos pour
le Printemps,

consistant on :—

CHAPEAUX, COIFFES. PLUMES,
FLEURS FT ORNEMENTS DE TÊTE.
afBlle désire appeler l'attentionpublique surion
Assortiment de OHAPEAUX,fi

  

ts dans les der
diers goûts, et à des Prix extraordinairement bas
—<{qui seront vend:-8 soit en Grus suit en Détail.
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MANUFACTURE

S. R. WARREN
Pour

ORGUES D’ÉGLISE, MARMONIUMS,
AT

MELODHONS,
Etablie en Cauada en 1836,

Coin des Rues St. Henri et St. Joseph,

STOREAi
LE soussigné informe respectueusement le pu-

blic qu'il est prèt d recevoir toutes les commandes
dont on voudra bien le far eriser pour ORGUES
d'EGLISE, HARMONIUMS et MELODEUNS;
ses Instruments sout sans rivaux pour ln puis.
tance et lu douceur duson, ainsi que par l'excel-
lence du travail.

S'étant occupé pendant plus de 35 ana de lu
facture des ORGUES d'EGLISE, et y ayant in.
troduit plusieurs améliorations qui, aujourd'hui
ne se trouvent que dans lea Instruments qu
sortent de sa Manufacture; il cat certain quo
son Ouvrage donnera de plus en plue satisfaction
Aux personnes qui réclameront ses services, et les
ordres qu'il recevra eeront exécutés avec promp-
titude et l'exécution en sera irréprochable.
Le succès de mes nffaires me permettant de

donner de l'accruissemont à la facture de mes
Instrumente, je pourrai désormais offrir aux pec-
sennes qui m'enferont la demande, eoît des Or-
UPR ANÎt 644 0 Troc oasis Tour, à de METITEIRES
CONDITIONS que loa autres Facteurs.

HARMONIUMS ET MELODEONS
10 Modèles différentse— Prix: de $60 a $100,
Toujours en Magasin et à vendre en Gros et en

Détail.
Un grand Assortiment de Magniliques [nstru-

menta dont les Boies en Bois de Rose son! ree
marquables par le fini et lenr gob! exquie.

 

Mes nouvelles Orgues-llarmoniums, avec 2 clde
viers, 12 jeux cl 1 pédalier d’une Octave et demie,
sont les meilleurs Insteutents pour remplacer les
andes Orgues d'Eglise, ct les Musiciens s'accor-
eut à déclarer que ces nouveaux Insteuments

sont parfaits.
Oirculairea, liste des Prix, Conditions, ete,

ete, envoyées à touto personne qui en fers’ la
demande
La gurantie est donnée que tous les Insterue

ments donneront une entière satisfaction à l'u-
chcteur. .

Il y a toute sécurile pour les Instruments en-
voyés nu dehors ; ils sont scigneusement emballés
et envoyés à quelque distance que co soit.

S. R. WARREN,
MoxTugal

5 avril. h3

 

MEUBLES
C. ROBERTSON et CIE.

No. 56, Rue Craig, No. 56,
INFORMENT leurs amis ot le public en géné-

rai qu'ils sont maintenant occupés à compléter
leur STOCK pour le COMMEROE du PRIN-
TEMPS, et sotiicitent une visite sur leur Oholx,
consistant en :—

SET de MEUBLES pour CHAMBRES, avec ou
sana Dessus en Marbre, J

GARDE-ROPRS, BIBLIOTHÈQUES, OHEPFO-
NIERS, LAVE-MAINS avec le Dcesus en
Msrbro, .

SOFAS, TABLES 3 DINERet do ORNTRE,
Une grande Varlété de CHAISES,
COUCHETTES de tous les Gobts,
MATELAS et PAILLASSES de CRIN,
Le tout cat de In meilleure qualité, ot sera vendu

aa plus BAS PRIX POSSIBLE, pour ARGENT
COMPTANT seulement. ea

3 avril, *

NOUVELLES
 

JAR
. VRINTEMPS.
McDONOUGH, MUIR & CIE,

Vicnnent de recevoir les

DERNIERES MODES

Manteaux,
…_ Mabillements,

|Marchandises pour Robes,

CHANDISES

Indiennes,
LT AUTALE-—

CHANDISES
3  PAUR LA.SAIRON.

No.185, ©OVIDE J, PA
PacOle

-111déc. 3avril,
Rue Notre-Dame, No. 185 :an

L'ORDRE—EDITION SEMI-QUOTIDIENNE.

  

TAPIS, TAPIS
Le Soussigné 1 l'honneur d'infurmer le Public

QU'IL VIENT DE RECEVOIR
PAR LES STEAMERS C.INADJAN ET
ANGLO-SAXON, UN ASSORTIMENT

COMPLET DE TAPIS,4

 

SAVOIR:

Tapis Velours,

‘Bruxelles, .

“  Tapisserics,
“ Impérial,

**  Superfins,
“ Union ot Chanvre.

SON ASSORTINENT l'E MARCHANDISES

PRINTEMIS ET D'ETE,
Y compris toutes les

IOU- EAUTES
produites sur les smarchés français ct anglais.

! Robes de Moussolino de Chino,

 
Do do do Perse richos,

: Do do  Gronadino,
Do Barege français,
0 Soie brochéo et de

fantaisie,
Tafetas Pompadoure,
Do façonné à Pois,

Soio, Foulard façonné,
Soio glacée noire do tout prix,
Parasols français, à la marqui-

so ot droits,
Flours françaises,
Plumes et Ornements de tôto.
Rubans, Garnitures pour Ro-

bes, &c., &o.

JOSEPH BEAUDRY,
184, RUE NOTRE-DAME,

Vis-d-Vis “Christal-Dloc.”
cm—56

 

Avis Spécial
LE soussigné, tout en remerciant sacs amis et

lo public en geuéral pour le libérul cucourage-
ment qu’ils lui ont «lonné durant les douze der-
nières années, à le plaisir de les Informer qu'il
vieut de compléter lo plus bel Assortiment de
MEUBLES de MENAGE, UNIS et do FATAIL-
STE,—qui ne s'est jamais vu. Son Fonds de Ma-
gain renfe: :o tous les Articles en fait de Meu-
bles, Il rési uno attention apéciaie sur ses
Meubles de prvinière classe, tels que :—Garniture
do Chambre en Dois de Iloso,en Acajou, en Noyer
Noir, en Chine, en Chataignier, variant dans le
prix de 820 à $248. 1} réclame aussi l'attention
sur son Assortiment de Mouliles en Acajon, en
Chôno of en Noyer, pour l’arloir, Salle à Diner
Bibliotheque, ete. ; 2,000 Chaises en Canne et on
Bols, de 35 Patrons différents, et variant de 40
Cents à 818 chaque. Lo tout a été nanufacturé
Argent comptant pendantl'hiver, ct, ensl (rrande
quantité, que les acheteurs y trouveroutun Léni-
fice de 10 pur cent, Toutes les Marchandises sont
elmpaquetées et expédiées à Lord des Chars on
des Steambouts, ou À résidences des parties si
elles demeurent dans l'enceinte de lu ville, sans
êtro laxécs pour 0e transport.

Il à aussi constamment en main un large As-
sortiment des Articles suivants: Mahiogany rolido
et scié, Vernis, Térobentine, Colle-forte, Papier
Sablé, Loupes de Mahogany et autres, Crin pour
Matelas, Drap de Crin, Mousse, et tous les Arti-
cles nécessaires ct généralement employés pour
bourrer les Meublos ot les Coussins—le tont à
vendro à bon marché pour argent comptant, où
échangé.
Tous les cffets sont garantis être ce qu'ils re-

présentent, ou Sinon pourront être remis dans lu
mois qui suivra le jour del'achat, et l'Argent sera
remboursé,

Toutes Ventes au dessons de 8100 seront comp
tant ; pour toutes Ventes de 3100 & $1,000, trois
ou six mois, avec billets endosaés si on l'exige. 11
sers fait aux Marchanda une réduction de 12j
par cent, muia il n’y aura aucune déduction sur
le prix marqué des Marchandises en Détail—le
but de la Maison étant de vendre beaucoup et à
uv petit bénifice.
La Liste cl-dessus w'eat qu'un faible aperçu des

Effets contenus dans le Slagnsin, et lo Propriée
taire invite respectuensement le public à aller lui
faire une viaite, afin de se convainere par lui.
même du fuit que c'est l'Assortiment de Meubles
le plus considérable, le mieux assortiet le plus à
bon marché qu'on puisse trouver dans Ja ville,

OWEN McGARVEY,
Magasin de Meubles en Gros cl en Détail,

244, Ruo Notre-Dame, Montréal,

 

3 avril,

THES FINS-—Estru Gunpowder Fin
Young Hyson, Old Hyson, Imperial et Hyson

Twankay.

 

- ADSBI—~
Thé Anglais Souchoug et Congou pous ie Dé-

jeûner,
Thés Fins Oolong et Orange Peckoc,

A vendre par
BRUNEAU et DUFRESNE,

Marchands-Epiciers,
152, ruo Notre-Dume.

54

Dissolution de Société.

LA Société qui existait autrefois sous In raison
sociale de HUDON ct QUEVILLON a été dis
sorte lo 24 Décembre 1860 dernier, de consente-
ment mutuei. M. HUDON est seul chargé ido la
liquidation des Affaires do la dite Société,

PIERRE HUDON ‘
CHARLES QUEVILLON.
1861, ot To

AVIS.
; — ui 2

LA Société HUDON et QUEVILLON étant
dissoute, le soussigné n l'honneur d'informer lo
public qu'il continuera le même Commerce, à la
mème place, en son propre nom,

1! aura toujours en mains, comme par Jofasts
Un Assortiment considérable de MAROIANDI-
SES FRANCAISES, ANGLAISES et AMERI,
OAINES,qu'il recevra à chaque Arrivage.

“ Il à ajouté à l'ancien Etablisscasent uns Manu-
Tacture de OHAUSSURES, dont Il disposorn on
Gros à très-bon Marché.
Tout en remerciant sincèrement le public de

Yencouragement qu'il & ‘bien vonlu accorder à
l'ancienne Maison, Je Sounelgné espère,par sa
ponclualitô ot son exnetitudo à servir sès pratt
ques, mériter le même encouragement, :
ize à ARLES QUEVILLON,Gi RL , ORM ao. fie nésDane,
rt (Join de InRite81

8 avril,
 

Montréal,

abrjel
[REY TH 

5

  

—— pe rt =e

Le MoisdeMarie
Mois de Marie de tout le Monde, par l'Abbé

Mullois, 33 10. nas ass ssasnas00e aes v
Le Mois de Marie Populaire, 38,..…..... 0 9
L'Abeille de Marie sur les Fleurs du Mois

de Mai Choix de Méditations pour che-
que Jour, 1A relié.. ....... 0... vs... LI By
Nouvean Huis de Marie, ou Considérations

sur les Cirandeurs, les Verius et le Gloire
de laSte. Vierge, par l'Abbé Robert, gd.
J se ssessoe us sesassscenseucs 16

Les Matinées et les Velliées du Mois de
Marie, 18 reM6... ce usse asc + D 3,

Le Mois de Marie des Communautés Rell ;
gieuss. par l'Abbé L. S. 8.. 18 relié. 3 0

Le Livre de la Vierge, ou le Mois de Marie
du Chrétien dans le Munde, 12 rolié... 3 9

Méditations pour le Mois de Siarie à l'use-
ge des âmes intérieures, 11 relié... 3 ©

Nouveau Mois de Marie, par l'Aübé de Bus-
si, 12relié....….….... sascsanonssn0u0s 30

Le Mois de Marie l’arvlssial, par M. l'Abbé
Laden, 18 relié... 0... eee 2 6

Le Mois de Marie Historique, etc., LA relié. 3 4
Mes Heures arce Marie, par Tlubert Lebon,

32 broché... sessosveususss sere À Q
Marie conversant avec ses enfants pendant

le Mois de Mal, par Mgr. Devie, 23 bro-
Chee Lena secs 00000000 eee 1 3

L'Annunite de Marie, cu le véritable Ser-
vitear de la Ste. Vierge, par M. M. d'Ar-
ville, 12 relié LL LL... co... 36

Amour de Marie, Matifs pour exciter daus
tous les cœurs l'amour de Marle, 12 ro-
M6 Lee Lee causes ane sens nan e rea. 3 0

Nos Cousolations en Marie, Recueil d'Ins-
tructions et d'Ezcmples, ote, par le R.
P. fenoit, 12 broché................ 34

\ Marie Gloire et Amour, par M. Couve-
laire, 18 broché... ... .............. 1 8

La triple Couronne de !a Bienheureuse
Vierge Marie, ete. par le Rt. I. François
l'oiré, 5 Vols. 13 brochéa,........... lu 0

Kn seule oles
FABRE et GRAVEL.

Rue St. Vincent, No. 30.
199 avril. ty

A. BRAHADI,

La 4 3 5WW
DR

Fourrures de Premier Prix,
113, Rue Notre-Dame, 118,

——(Troisiemo Porte du Palais de Justice,)—

MONTREAL.

REÇU DERNIEREMENT,
Par Le

VAPEUR PALESTINE,
UN Assortiment considérable de CHAPEAUX

de Londres et Paris, du dernier goût.
Chapeaux de Sole et de Satin pour Messieurs

ainai que Jeunes Gens.
Feutres et autres modes, etc.
Chapeaux Feutre et l'aille pour Dameset En-

Emnts, ce ls plus grande variété.

—DE PLUS
[1 a constamment en tunins un grand Assorti-

ment de OAPS do Drap, do Tweed, etc, faite à
ordre ot sous le plus court délai,

8 avril.

  
dahHi

cm-54

§2 RUE ST. FRANCOIS-XAVIRR
MONTREAL.

i SALAMAND RES
3K Safes.)

EN imnius, plus de CENT SALAMANDRES
ou NAFFS, de dilfurentus grandeurs et de iffé-
rents Patrons. Les aoboteurs trouveront un An.
sortiment complet où Îls pourrontfaire leur choix
au “ MONTREAL SAFE WORKS,” qui ost une
«les Lratiches do 'Union Sufe and Lock Company à
Hoston,—Ia plus anclenno Manufacture da ce gen-
re dana les Etats-Unis, établie on 1838. Plus de
quinzo mille Sufes sont maintenant en nsnpe,

Les demandes nombreuses que nous avons re-
Çues pour nos Salumandres et nos Serruns nous
ont engagé à établir à Montréal uno Manulac-
ture sous la diteclion d’un des Propriétaires, qui
cat uu Fabricant pratique de Salamandres. e
sorte que le public peut #6 procurer à cette Ma-
nufacture co qu'il y n de micux en ce genre d'ou-
vrage.
Tous les Ouvrages do Commande serontprop

tement ct plelnoment exécutés, à aussi bon Mar-
ché que peut le permettre lo bou Ouvrage; daus
tous les cns, pleine el entlère satisfaction sera
donnée.

R. KERSHAWet CIE.
82, Rue St. François-Xavier.
Reneat Kinsnaw, Osiver Epwanvs.

8 avril. an-51

Corbillards.
M. F, X. GUSSON prend la liberté d'annoncer

au pullic qu'il s'eat procuré de nouveaux et tan-
@niliques CORBILLANDS, encore plus splendi-
des que ceux qu’il avait auparavant ; aînsi que do
mmagnifiques ATELAGES, COSTUMES de
DEUIL, et qu'il louern à aussi bon marché que
partout ailleurs.

Les personnes qui soudront bien l'honorer de
leurs commandes, peuvent Ôtre certaines qu'elles
seront beaucoup mieux services que par le pas 6,
sous le rapport de In beauté des CORHBILIA RDS,
de In ponctyalité et du bon marché.

Toujours en mains un Assortiment complet de
CERCUEILS de TOUS I'RIX.

F. X. CUSSON,
69, Rue St, Joseph, Montréal.

em-58

POELES DE CUISINE.
POELESde CUISINE,“Queen's Choice, Pearl,

Red Jacket, Woodland and Premium," depuis $10
a $60 chaque ; fuits ici, ecmblables aux meilleurs
Poêles Américains ; plus gros et & meilleur mar.
ché, garantis pour chaufler ct cuire trés-bien.
Ces Podles sont montés avec les meîlleures Gar-
nitures, et scront livrés sans charge exfrad n'im-
porte quelle pinoo dans In Ville.
24 avril, 1m4-0)

MEUBLES EN FER.
COUCHETTES des descriptions suivantes :—
Couchettes du Priuce du Galles, Couchettes

Harpe et d'Hôtel,
Couchettes Doubles et Bimples, Style Gothique,
Couchettes unles ot te; nindes aux deux bouts

par Troillia de Fer,
Opuchettes Pliantes, do 24 4 64 pouces.do lar-

8e aves ot sans Enongnros de Fer-blanoet Trine
|

O PortoObapenux, Patrons Tin Foz, Dolphin, de
Chasso ot I'Eglise, ; ;

Obaises Gothiques, Rustic et Grape Vine, sim.
ples et doubles.

. WM. RODDENet CIE.
01,RasWilliam.

’ nmj-01

 

   
 

 

8 avril.
 

VERNISEF JAPAN:
R. C.JAMIESON & CIE.

No, 20,—RUE LEMOINE,—No, 20,
MONTREAL] °°.

DONNÉNT avis qu'ils se sontprocuré les services
d'un Manufactureur do plusieurs années d’exp

 

Hlenco an Europe ot/aux Elais-Unis, et per ce
moyenils auront
quantité de VER 8
farouis, etc, etd., de la melliouro qualité et av
plusbas Prix des Marchés du Oanada. |
“28 mars. nd-—40- +

ujours on vents une grande|
pour Voltaros, Meubles, |.

|
‘ Le

»’ 18'déc.

  

  

A. BAZINET,
OHAPELIER ET MANCHONNIER.

 

EN GROS EN GROS
et et

En détail, En Détail
Coin des Rues Notre-Datue et St. Vincent,

(Vis-d-vis le Palais de Justice.)
M, BAZINET, venant de recevoir sun aseosti-

ment étendu de CHAPEAUXet de CASQUET-
TES de Londres et de Paris, est prêt à satisfaire
hy godts les plus exigeants commeles plus hum.

es, à
M. BAËINET nettoyé, teint et ré toutes

espèces de PELLETRRIES pare
Prix très Modérés.

13 avril. ae G8

NOUVELLE

MANUFACTURE àCERCUEILS.
LE, soussigné, informe lo public qu'il se pro-

d'établir, au ler MAI prochain, à sa Rési-
nce, No. 172, GRANDE RUEST. LAURENT,

(Sme Maison plus hant que la Rue Ste. Cathe-
rine) une Manufacture Canadienne do
Coroueils. L'cucouragement libéral qu'il a

u jusqu'à ce jour de ses amis et du pablic en gé-
néral, comme MEUBLIER, lui donne l'espoir du
succès dans sa nouvelle entrepcise, et le met en
état de donner pleine et enticre satisfaction à
tous ceux qui voudront bien l'honorer de leur
patronage.

D'ailleurs, comineil est le premier et sera le
> seul Canadien Qui ait établi jusqu'à ce jour une

Mavufacture de ce genre, il eroit pouvoir comp-
ter au moins sur l'encouragement du public ca-
nadien.

Le, soussigné, profite de cette occasion pour
annoncer qu’il aura aussi constamment en main
et en veute toutes especes de TOURNAGES,tels
que: Pieds de Couchette, Pieds de Table, ete,
nécessaires aux Meubllers, ainsi que toutes sortes
de MEUBLES, communs et de première qualité
au gré de l'acheteur, qui trouvera dans son Eta-
hlissement des conditions aussi avantageuses que
partout ailleurs.

MATHIAS JANNARD,
MxcaLike

Rue St, Laurent, No. Le
an-58

NOEL ROY,
TEINTURIER-DEGRAISSEUR,

51,—Gnanpe Rux Sr. Laurent,—51,

MONTRÉAL.

N. R. est toujours prêt à teindre ou dégrais-
ser len Velours, Soiries, Laincs, ete; Surtouts ct
Pantalons cn drap, cte.; Flanelles, Gants de
Kid, oto.

M. Noél Roy teint et nottuye aussi les Oha-
peaux deo Pallle, Leghorn, Feutre, ete, etc.

Prix trds modérés.

17 avril.

12 avril.

A LOUER.
LES DEUX ETAOKS au-desqus d'un

£0rn Magusin, pros de la Rue St. Denis
ans Iu nouvelle Batisse de M. Pratt,

avec une Entrée privée aur la Rus Notre-Dauie,
sunt à louer à Bon Marché.

S'adresser &
F. BRAIS,

No. 109, Rue Notre-Dame.
33

DEMENAGEMENT.
M. J. O. GUILMETTE n l'honneur d'avertir

ges pratiques et le public qu'il à transporté son
Magnsin de Marchandises Sèches et de Flardes
Faites, valant g25,000, au No. 172, Rue ST.
PAUL,où il disposera de tout son FONDS, à des
PRIX TRES-REDUITS, en GROS et en DE-
TAIL, pour frire place à de nouvelles Marchan-
dises du Prinlempe qu'il attend prochainement,

Les acheteurs pouvent être assurés que satfs-
faction leur sern entièrement donnée.

M. Quilme.to fält toujours à ordre toutes sortes
de HARDES dans Ice derniers goûte

J. O. GUILMETTE
172, tue Ht. Paul.

39

15 fév.
 

ler mars,

DEM ENAGEMENT.
LB soussigné tranapurtera, nu ler MAI pro-

clusin, son ETANLISSEMENT do TAILLEUR
ru Nu, 11, GRANDERUE ST, LAURENT.

E. N. BEAUDRY,
‘Tailleur,

289, Rue Notre-Dame.
38

 

27 fév

PIANOS-FORTE.
MM. Brown, Munro et Cie,

Manufacturicts de Pla-
"J hos-Forte, ci-devant do

Ilosron, Mass.
Salles do Vente—

No. 124, RUE ORAIG.
JOHN MUNRO et OIE.

an-8

SAMUEL HOLMES,
OUVRIER EN

TOLE, FERBLANC ET ZINC,

No. 125, Rue Se. Paul, No. 126.

DES FOURNAISES à AIR CHAUD construi-
tes avcc grande sécurité et sur le meilleur prin-
cipo connu de ventilation,
LES Ourruges on Plomb, les Appareils pour Je

Guz,etc,, sont faits par des ouvriers très-curupé-
tents, et en conséquente Il réclame l'attention des
personnes qui ont besoin de quelque chose dans

ua rd t ponctuellement exécutés‘ ordres seront ponc: .Tous les po & HOL

 

    
nlNE

 

GEORGE BROWN,
11 dée.
 

4 Jan.  aa-16

ORGUES HARMONIOHS
LES soussignés ont l'honneur d'inormer le pu-

blic et le Clergé en particulier qu’ils viennent
d'établir une }

MANUFACTURE D'ORGUES,
"© 159, Rue St. Bonaventure.
M. MITCHELL, l'un des associés, cat bien

count du” Clergé’ comme FACT! # d'OR-
GUES; ce qui est une garantie pour ceux gui
voudront bien les honorerde leur conflarce en Jes
Sngourageant, vd qu'ils vont les seuls Factours
d'Orgues Canadiens à Montréal JE

M. NITCHELL informe Messieurs lea"Curés
qu'il sera toujours prêt à 80 transpo. +" de
mande dans les Paroissses où il y aura des Orgues

r ou à Accorder,
à répare MITORELL et FORTE,

Corbillards.
B soussignéinforme les citoyens et ses amis
acles COBBILLARDS de M F.-X
US3ON, et qu'il continucra de mettre au service.

du public à des Prix raisonnables.

 

 

 

argeait $12, sera loué maintenant |

Assoytrment Général de CEKCPEILS.

LE anDRAESGROVES,ie 18; Pe ; ph.
ss held

ipér |" Le magnifique Corblilatd neuf, pourlogeM
Cuisson dae

    



  

  
J. P. FALKNER.

 

. AVOCA
BURRADLGA StA"e.>, Montréal.
440 - Bt Hyacinthe, a.

“ Ste. Marie deMonnoir.
“ Beaubarnals,

L Wavrdll, | 3 aa-65

' avs
RST DONNE pendant Is prochaine Session
da Parlement, ed fais demande d'une Charte
d'inocrporation de 1a Bociété dite Société de Colo-
nisetion du Bas-Cunoda.

, 3.3. LORANGER
1.33 Président.

Montréal, 3 avril 1861. 62
- c———- feeem

HABILLEMENTDETE,
.. Yemant d’être reçu d'Angleterre.

LE soussi profite de cette occasion pour re-
mercier ses nttie amia et le public en général
de l'eucoura 6 libéral qu'il en a regu par le
passé, et les Informo qu'il vient de recevoir d'A n-
glsterre un

MAGNIFIQUE ET NOUVEL

« Habillement PETE,”
qui est maintenant cn Montre à son Magaslu, que
le public pourra voir en aucun temps, et
furme scs pratiques qu'il poutre leur an faire de
parcila quand elles tui en demanderont. C'est jus-
tement uu l’atron convenable pourl'Eté, ab il n'y
à pas le moindre doute qu'il rencontrera l'appre-
bailos générale en l'anada.
Je nonssigné désire rappeler de nouveau au

public qu'il à toujours on mains un larço Assorti-
ment Je JIARDES FAITES, dans teutes les MU-
DES de LONDRES, de PARIS ot de l'AMERI-
QUE, et un bon Fouda de DRAP FIN, pour les-
quels il demande des Prix trés-ralsunnables. 11
furu des Hablilemente du Drap acholé mit A son
Magasin soit ailleurs, dana los demidres Modes,
pour ses pratiques, ot cols À dvo l'rix tuocérés.

John J. Reeves,
No. 234, Rue Nolge-Dame.

(Vie-à-ris le Burcau du Herald)
Montréal.

27 mars. bra-30
 

CAROSSES A VENDRE

DEPOT
M. O'MEARA,

24, Grande Rue SI. Jacques,

Un MAGNIFIQUE PIIAËTON de scconde
snsin, mais ;-cesque neuf, pour un soul cheval.
Une VOITURB DK CHASSE, (dog Cart) du

umôme genre que la précécdonte. Un BROUGEAM
de manufacture angtaîse, avec timons pont uu ou

* deux chevaux.
Aussi, quelques Coupés tt Phactons noufs, avec

slôges réveraiblen. Deux où trois Curosses ga-
rantis pour btre faits des melllenrs matériaux ot
par les plus habiles ourriers.
Le tout à bon tuarohé pour argent-comptant

uu crédit assaré.

Montréal, 25 mare. M O'MBARA.

MICHEL MOSES,
PEINTRE

B’Enscignmes ct de Maisons,
RT

TAPISBBEUIR sv DECOR,
33,— Rue de l'Inspccteur,—32,

 

M. MOSEB reçoit des Orares de Ia ville comme
de Ia campagne. ey

4 mars. . 0

Etablissement Vapeur

VICTORIA
ons =,

TEINDRE ot DEGRAISSER,
No. 38, RUE CRAIG,

Près de La Place-ad-Foin, voisin de M. Anusrnoxa,
Entrepreneur,

Montrcal.
M. MuCLOSKY luformo reapectueusement le

ublic do Montréal et de lacunjagne qu'il aouvert
l'établissement Indigné plus haut et qu’il l'a muni
da tous les Appareils nécessaires dans le molieur
et dernier gente. Ayant pratiqué son Industrie
douze ans dans les Stats-Unis, et ayant été pre-
mier employé duns quelques-unes des rncilleures
Malsous do Pliladolphio el do Now-York, où l’art
do teludro cat sl perfoctionud, 3. MoOlosky cst
réparé à teludre les 5.les, 14 1 iuo, los Oljets do
antalsie, à nettoyer le lo Satin, le Cpe,

les Nabits, les Chiles, otc, les Gallons, Rideaus
do Moussolino,Tapls, Penus de Mouton pour Porte,
Tapis de Table, otc., Rideaux do Damas et de
toutes sortes seront tolute, nottoyés ot rovôtue dos
plus brillantes couleurs. 1.ca Kloitte noires, jar ua
procédé nouveau, prendront ls couleur brune ou
verte, les Obâles en Orbpe ou faits au Orochet
seront telnts et nottoyés.
a WenMoOLOBKY.

2'rhas CA nacdé
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Compagnie du Richelieu.

A VENDREOU À LOUER.
Les DEUX VALEURS économiques pour le

FRET ot es PASSAGERS

“Chambly cf Yamaska,?
&voc ioua leurs À MEURBLEMENTS,

. GRÉÉNENTS, ENOINS, OHALOUPES, kc,
comple ot eibonrire de mmarobe. ‘|

; i qon vente on serqn
A9 rales,médresser ar : Lope, mw Co

JOSEPH LEVY, .
; Le ‘Agent.

Bareau do Ia Cle dn Richelien, } }
Montréal, 27 mars 1801,

00 ‘

“GopagaieORKa.
; AVIS PUBLIC.
Leaquasiqué croit devoir préventsJod inacchands
dela ville ot da Is campagne ainsi que le public
80génora) dd n'avancer & porgonne. an abrdo le
“Compagnie du’ ftichelion, vd‘qu'à Pavènie Ateun
compte ne Bora reçounu ou payé par la dite Com-

;( pegale, à tmoins qu'il ne soit accompagné d'un
Lo Spécial du Bureau à Montréal, é£ des agents. -Au fort de Sorel ot à'Québec.. au

Pou can do ls Gi,à I0LEYAf L:A du Richoliou. à"

*

° nt
‘Montréal, 25 thars 1961. } ont.

or AkinEd
ONEMINEES ET TOMBES EN MARBRE,75,06néeMLan,

LES soumeigui » ayant formé oerom Qué Ayan pe oe So

Tesplrsat, v8lour expérienés,leurpotl-toma of Jour, sauotitudo à. ackgle cenx

 

  tér une pastidu patronagepublie.
036tp

0 33 Ny, !

ténvailler 1eMARBRE, ote,;

qui voudront bien les encourager, méri,
gy -

”

 

* RrSrrbRerEuR”
DE LA

CHEVÉLURE
Ib" PARADIS,

(PREPARATION D'IODINE),

Patenté pour le Canada ler Juin 1660.
Pour embellir, conserver ot fale ponsser tes Obe-
vaux, et pour guéritoutes les maladies de la
eau. ’
C'est unagréadle Article de Toflette.

 

Lamplough es Campbel H, PARADIS,
Agouts pour pol, Propriétaire,

Montréal. Bt. Antuine, B. Rich.
8 oct. aal10
 

HANDEL, PAROISSIAL
RKUONNANDÉ POUR LES MISSIONS,

A Vendre en GROS cten DETAIL
Ces

Z. CHAPELEAU,
113, Ruo Notre-Damo, 113,

Vis d-vis le Pylaio ste Juatice.
Il contient les Prières ordinaires du Chrétien,

les Psaumes et les Uymnee de l'Office Parolssial,
les Evangiice de l'année et un Recueil de Canti-
ques.

—AUS—

MANUEL DF. PIETE,
A l'usuge den Cougiégulions de lu Sainte- Vierge,

Ounteuant toutes Ice l’rières à l'usage du Ubré-
tien, les Iymnes de l'année et un Recueil de Can-
tiques pour les Dimanches et Fêtes de l'année.
———— a 22m   [PRaesr

Lavor ot nettoyer lo Lingo, oto.

PELLY ET LUPXON,
Seuls Fabricants sur ce Continent de l'Article sus-

dit, qui est une Invention angluise, et que Pex.
Ppéricnce montrerg auns rival pour lee

buts indiqués,
ONT l'honneur d'annoncer qu'ils gout prêts à
executer toutes lus DEMANDES qui pourront
leur en être faiten, depulsun Gallou et au<des-
sus, et à les fivrer, voit emns les Magasius, soit
Jans Jen desncures particulières qui ne sont pas
en dehurs des lnlten de lu ville. Sa principale
supbriorite sur 19us lus autres repuse sur les qua-
lités suivantes, savoir :

Î! cet bien aellieur marché, car, avec la métmu
juantité cle Savon, on peat faire un plus grand
avage.

Il épargne beaucoup de tempa, mêtue lorsque
les Vétemienta want pus trompe —et, larequ'ile
ont trempé, il faut que très=peu de frettage dans
l'eau claire pour lea nettoyer dus salctés co la
première can.

 

agit egal im am bien dur les brosses Toiles de Cui
ne, sus les ‘l'uiles fines où les T'oiles de Cam-

bray qui deviennent d'une bluncheur retutante.
U ne saurait nuire aux “l'isous les plus delieats,

at n'allrete nullement les maine.

LE SAVON LIQUIDE
est également Lon pour kcarer les planchers du
Duis, Jes ‘Tables, ete. les Objets de Ferblanc, de
OCoivre, et on génèrul tous les Untensile de Me
nage.

L'ent encore le meilleur Article connu pour
nettoyer lo Laine, ct il est recommande aux De.
corateurs de Muison, aux l’elntres, nux Vernis-
seurs, ete, plus) qu'aux particuliers, comme un
Bavon trésentile tt tris-tionomique, nettoyant
promptement et d'une manière efficace de gran-
des surfaces d'Ouvrages peints ou vernin.
PBLLY et LUSTUN désirent ajouter ici quel-

ques-unice des recommandations qu’il ont reçues,
tertiflant et fatsant connaître le mérite de leur
Savon Liquide :—

St. Lawnence Macs,
Montréal, ©. K., 7 Avût Into.

AM, PELLY et LUPTON,
* Mossieirs,—On n lait sage de voire Buron
Liynide dans cet Rtablissement, etil eat parfaite-
ment co qu'en l'a dit être, c'est-dedire très-6co-
numique, Mmrorahle aux Etofles et tout-ad fait di-
puratuire dans ace jiraprietes,

Nous eumaues, Messieurs,
Vos, vte…,

(Signe), HOUAN et PENN,

Dongoans Horus,
Munireal, V Acût 1860,

MM. PELLY ot LUPTON,
Mossivure,—Je dois vous féliciter du parfait

succès que veus avez obtenu clans la srannineture
de votre Savon Liquide que j'ai pu seigneurs
ment apprécier par l'usage que j'en ai fait dans
mun Etublissement. Je trouve que l'usage du
Bas on Lilquide, dans In mème proportion que le
Savon dure, est uno grande épargne de temps et
de travail; en outre, 3l est supérieur à tout autre
Savon pour nettoyer et blanchir le Linge, sans
nulrg aux ‘l'issus, qualité que n'a pus le Savon
oh barre

Je suis, Messieurs,
vue, etc,

(Signé), GEO. F. POPE.

- Montamar Ilovar,
Montréal, O0. B., 7 Août 1660,

MM. l'ELLY et LUPTON,
Messieurs—J'ai beaucoup de plaisir à certifier

les qualités vraimeut supérieures de votre Savon
Liquide. ll cut préférable, à meilleur marché et
plus conunode qu'aucun autre Bavon pourlaver,
vu an‘ épargne beuucoup de tompa of d'argent.

“do thy, Messicurs,
. Votre obtissant scrvitour,

(Signi), J. WARREN COLEMAN.

Otrawa Foret,
. Montréal, C, B.,7 Août 1860.
MM. PELLY et LUPTON,

Messicurs,~J'al fait usage de votre BaronLi-
ny dangma.Lingetle, ¢} joprends plateir à le
recommanderau’ public comme un Article très-
utile et d’une grande épargne comparé av Saron
‘en barre.

Votre, etc.
SAMUEL J, BROWNING,

Le,Sayon Liquidode Pelly et Lupton
sora vondu et délivré aux nchicteurs saus aucune
charge, pourvu qu’ils soient en dedans des timl-
tes de la ville, Àle Gd. le Gallon, on 3 Gallons
pour uno plastre. Iserd accordè un bon escompte
aux Acheteurs en Gem, et, si on le dumande, il
sera transporté en. Barils août aux Stations ile
Chemin deo Fur, salt d bard d'aucun Vaisseau
dams le tiven, P orth : Fabri

vendro os, Psopritiaires of Fabricantsqu
oe53, unnc er, où à 1aNang.

ro, ;

Ne, 24,RUK- St.NICOLASTOLENTIS,
(7(Donnant dans la Rue Ste. Marie)" “MONTRÉAL, es

Lh XONTRE, © CanadaBal,
fos 94polit. 28-38.) 00:

= EX

à
4 uyFN «©

Yep us”

SAVON LIQUIDE

LORDREEDITION SEMT-QUOTIDIENNE.
 

 

 

 

NervousHeadaghe |

Uri

En 80 scrvant de ceo Pilolos, les sttasues périoe
diques de Afuus de Tôle nerveux peuvent s'empè-
cher; et, en les prenant au commencement de
l'attaque, où obtjent irimédistement un soulage-
ment de douleur et de malaise.

Il est rare qu'elles ne réusaiss: nt
le Neusée et à evulager ies Maus de
les fernmes enceintes sont ai aujettes.

Elles ont un effet sur Jes Intesting, et font dis
paraître In Conslipalion et ses conséquences ordi-
naires, la dép n mentale.
Par cette raison, elles nont inestimalles comme

laxatif pour lea Hommes Lilléruires, les Etudiants,
les ferames délicate et pour toutes les persoznes
de coutumes sédentaires, parce qu'elles améliorent
l'appétit. Elles donnent du fon et de In rigueur
aux organes de la (jgcation, reproduisantJs fore
et Pélasticité à tout le systdme,

Les PILULES CRPHALIQUES sont to résul-
tat de longues études et d’une série d'expériences
conduites avec le plus grand soin. Ti y & beau-
cour d'années qu’on se sert de ces l’ilules, pen-
dant lesnuelles olles ont empêché beaucoup de
maux et ont soulagé beaucoup de suuffrances ces
Haux de Tôte, eoit émanant des Nerfr où d'un
Estomac détaugé.
Cea Pilules sont entièrement végétales dana

leur Composition, et on peut les prendie sans
crainte, à touts heure, sans changement de diète,
at Pabsence de tout goûl désagréable les rend très-
fariles d administrer aux Enfants.

PRENRZ GARDE AUX CONTNEFAÇUNS1!

Lea Pilulis naturelles ot véritables ont cing si-
goatures de Heary 0. Spalding sur chaque Boîte.
A vendre par loa Droguistes et tous les autres

Marchands-détallienrs en Nédeelt-ce.
Bur le requ de

25 Cents,
une Boîte sera envoyéo per 1a Maîle (exempte do
Poste.)
Tous Les Urdres pourront être adrcasés à

HENRY C. SPALDING,
48, Rue Cedar, New-York.

Les Témoignnges sulvants dis célèbres

PILULES CEPHALIQUES
BALDING,

Ounvalucront tous ceux qui aouffrent du

MAL DE TETE
Qu'ils ont à leur disposition le moyen

d'obtenir uno

Prompte ¢t Sure Guerison,

à enlover
e auxquels

’

Comme ces differents Tenwignages n'ont
pus été sollicités par M. Sracnins, ile sont
une preuve infaillible de l’efficucité de cette
découverte scientifique.

Masonville, Conn, 6 fév, 1601,
M. Spalding,

Monsleur,
Sat fait l'essai de wos Pilulos Céphalkques, ot

Je les trouve af excell: nies, que jo vous prie de m'en
envoyer encore pour deux pinstres,
Uno partie cat demandée par les voisins, à qui

Son action depasrutoire eat très-graude, car il j'en ai donné quelques-unes de la premicre Boite
que j'ai euc de vous.
Envoyez les Pilules par ln Malle, et vous obli-

gerez :
Votre vlélesant serviteur,

JAMES KENNEDY.

flaverford, Pr, 6 fév. 1861
M. Spalding.

Monelour,
Je désire que vons m'envoyiez uno autro Boîte

de vos Pilules Céphaliques—l'usage quo j'en ui
fait m'a donné un grand soulagement.

Je anis, avou regpect
MARY ANN BTOIKHOUSE.

8pruco Oreck, Huntingdon Qo., l’a,
18 janvier 1861.

H. O. Spalding.
Monsieur,

Agoz Ia bonté do w'envoyer deux Bol sde
vos Pilules Oéphaliques.  Knvoyer-mol les im.
nédiatement.

JNO. B. SIMONS.
P.8.Jui pris une Boîte de vos Pilules, et je

leg ai trouvtes excellentes,

Belle Vernon, Ohio, 15 janv. 1801.
Henry O. Spniding, Rer.
Vous trouverez, ci-lnclua, 265 conts, pour les

tiels jo vous prio de m'onsoyer une autre Boîte
de vos Pilules Oéphaliques. Ce sont réellement
les meilleures Pilules que Fat encore vues.

Adressox
A.STOVEL, I. M,,

Ballo Vernon, Wyandot Co., 0.

48, Rue Saar, N.Y.

Îteynoldsburg,Franklin Oo, Ohio,

Cher Nossicur,

9 Janvier 1801.

J'inclus dans Ia présento 25 ceuta, pour lee
ueld vous voudres bien m'envoyer une Boîte
eo vos “l'ilules Oéphaliques” Envoyez-les à

l'adresso du Rév. Wim. C. Filler, Reynoldsburg,
Franklin Co, Ohio,
“Vos l’ilulea sont Insppréciablee<elles gué-

rissent le Mai «fo Tête presque instantanemont.”
Votre, etc,

WM C. FILLER.

K3"Une soulo Bouteille de COLLE papatée par
SPALDING vaut dix fois co que ça coûte

ordinairement à l'hunée.gg

OOLLB PREPARREPAR SPALDING!
—

COLLE PREPARER PAR SPALDING!

COLLE PREPARKE PAR SPALDING!

CONSERVEZ LKS MORCRAUX !
ECONONIR! PROMPTITUDE|
XI" Report à temps, l'objet dure davantage”Ex

Heary 0. Spaldio
o

 

Commo il arrive souvent des accidents, mêmo
dans les famitlosles plus réglées, Il est tonjours
bon d'avoir quelque shose soit pou dispendieux
et propre À néparer los Meubles, les Jonjoux,
Faïence, oto,
LA COLLE PRAPARBEBAR SPALDING.

rencontre loutes ces nécessitéset peut coller
toute espace do Meublos de Ménage. Ello cat
toujours prôte au bosoin. .

« TRES-UTILZ DANS TOUTE MAISON.”
N.-D,—Il y a'iñe Brosse avoc chaque Bouteil-

0.~PRIX 126 Cents.
S'adresser à

- HENRY0. SPALDING,
- No. 48, Rue Oodar, New-York.

AVIS. —
.Commy cerfrines porsounes sans princi
lalsentut à tromper lo public en fabricant
po Imitations de ma OOLLE,je prévions toutes
personnes de faire attention avant d'acheicr, et de
voir sl le nom on plein,

KP-VOLLE PREPARBEPARSPALDING,.£4 ‘cetsur l'Eurelopper toutes autres Préparations
ront de fausses Pottations, pan '

po

|

avait un Reddo qui me soulugorait, ot It

REMEDES DU Dr. RADWAY.

| R. R. R.

REMEDES DU Dr. RADWAY.
VEAIS MOYENS DEPRESERVED ET:DE

RECOUVRER LA SANTE.

QU't LE MALADE LISE ET BEFLECHISSE.
Lo “ Ready Relief” do Radway,
aRenovating Resolvent’’de Radway,
Les “Regulating Pills” do Radway,

Conservant In Banté à tous ci pont considérés
comme des Spéciliques providgntiels,

Des Prêtres Catholiques,dans PAmérique du Sud
et se Grâce, l'Archevique de Quito, ont 66 guéri
per ces Rembdes infrillibles, ef en ont donné eux-
mêmes d plusieurs malades qui onl blé guéria de
siême,

MAGNA EST VERITAS ETPREVALEBIT.
1s * Read; tar” de
Radw oe

thantÀ te.

 

 

—
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ne aire.

Le “leady Relef de
Radway guérit ire
[mteatins.

Le ~ileady Habel" de
Madwny gubeit le
Mul de Dent duns un
insiant,
Lely Reliefde

qu p
MalTele,

Jar = Senuvating Re-
sol rentde ladwey
uériioutes les Ma-

ladies dr la Peas,
La + lenoveting Je.
vent} de Hudwsy
purifie le Fang.

Le ‘“Rensratiog Re.
wives”de Ragway
uéritis Fievre. les
qlee el lea | led

i tes,

laMarymatin Re.
solve® de: I y
puele Dyspepdie.

A erat ll LA *Remotaung -
avt de y gueni 1+ Fhouches, les Menvais
Bhutan ot in Connon a, :

LES “ RECULATINO PILLS” DE RADWAY
Sont le. ives de« Meilleures ol les plus Purgatives

l'Univers

Ram

Les “ Regulating Pille ” de Nadwnysont garan-
ties pour opérer leur olfet dans l'espace do six
euros.

Les “ Hegulating l’ills” de Radwky sont une
Préparation Végétale qui remplace Jo Calomel,
1a Quinine, etc.

Los “ Itegulating Pills” de Radway peuvent bire
prises par les Femmes do santé délicate.

Les “ Itegulating Pills” de Radway guérissent
toutes les Maladies do Femme.

Les # Regulating Pilla” de Radway reposent les
Nerfs et donnent le sumueil t

Les “ Regulating Pills” de Radway, prises une
per jour, empêchent toute Indigestion!

LE SIGNAL DE LA PEINE, ST LE MAL
DE TÊTE.

Le Mal do Tete, duns toutes sca variétés, eat
guéri de

CINQ MINUTES
A

SIX HEURES
PAR LES

“REGULATING PILLS” ET LE “READY
RELIET " DE RADWAY.

Les MAUX de PETE NERVEUX ot BILIEUX,
les MAUX de TETE provenant de la FIEVRE,
les MAUX de TRTE occasionnés pur la FATI.
GUE de l'ESPRIT, les MAUX de TETE CA-
TARRHEUX, les NAUX do TETE occasionnés
par ls DENTITION, les MAUX de TETE prove-
vant des RHUMES, ete, sont instantanément
soulngés par lo

“READY RELIEF " DE RADWAY,
et guéris en SIX [EURES, par les

REGULATING ILLS,"

IL n’y u point de Maladie, ou du moins elles
sont en petit nombre, parmi toutes cellea qui af-
£ligent généralement io genre humain, dunt les
Huptdraes primitifs ne sont pas lo MAL de
ETE. Lo moindre dérangement dans l'Esto-

mac, dang lo Foie, dans le Owur, dans les Intes-
ting, dang In circulation du Sang,etc., ete., dége-
uère toujours en douleur plus ou moins grande,
dans ln l'ÉTE.

LE MAL DR TETE
West pus par lui-même vue Maladie, als il est Je
signe cortain de quelque dérangement dans le
symptôme, et qu'une maladie va se déclarer dans
le corps. Le Mal de Têto ne dut douc pas être
négligé ; car À annonce une maladie prochaine
contro laquelle it faut do suite se préparer à ré-
sister. Le Mal de Tôte n’est pns seulewent Vin.
dico d’une maladie grave, mais H est encorn l'a-
vant-coureur de toutes les Maladies infectieuses,
épidémiques et futales qui sont ordinairement le
fléau do l'humanité.

Dansles Fièvres contagicuses ct infectieuses,
telles que les FIEVRES JAUNES,le TYPHUS,
les FIEVRES TYPHOIDES, les FIEVRES
SCARLATINES, Ww PETITE VEROLE, dans
lea FIEVRES CHAUDES, ete, etc.
Dans toutes leg FIEVRES remittentes et inter-

mitlentes, dans les FIHVRES bilicuses, nervous
ses, rbumatiques, dans l'INFLUENZA, lo MAL
de GORGE, les RHUMES, ln DIPTERIE, le»
INFLAMMATIONS, les CONVULSIONS, etc,
ete, lo MAL do TETK existe dans ace diverses
formes, et, daus toutes ces différentes Maladies, lé

“READY RELIEF"

ET LES

“REGULATING PILLS” DE RADWAY
sont des Remodes wés-doux et trds-curntifs,

Dans tors lea cas do Maux de Tate symaptoma-
tiques, provenant de quelque dérnagement d'Es-
torunc, de Rhutucs, ete, etc, lo “READY RE-
LIEF" do RADWAY donne du repos au souf-
frant en quelques minutes, et les

“ REGULATING PILLS” DE RADWAY
purifervat, dans l'espace de six heures, le syst
ws de toutes Huweurs Injurleuses, ot rendront à
In cireulation 8a vigueur première,
Quo cenx qui aoulfrent netuellement du Mal do

Tôte en fuavent l’easni. Dans l’espace de cing
minutes d six heures, selon In gravité du mal, ils
80 trouvorunt dégugés do toute douleur, et joul-
ront bientôt d’un doux et profond somumoil.
Ne différez pus, et fnites-en l'essai uno fois,

“ READY JRELIEF” DE RADWAY,
MEDKOINE GUERISSANTA LA MINUTE. .

Un soulagement instantané est donné par le
“ READY RELIEF” de RADWAYdans tous les
cas de Douleurs nigues, internes ot cxternes.
Cetto Préparation culèvo dans un moment, In
douleur du Rhumatisme, do Ia Névralgle, du a)
de Dent, des Urülures et des Blcasurca, lorsqu'elle
eat appliquée à l’oxtéricur. La douleur qui, lors-
qu'elle continue, cause la mort, cat enlevée cn
ing winutes par ue soule Dose do ce Remade.
Toutes les Maladies causées par l'insalubrité de
l'air, commo Ia Petite Vérole, les Flavres Scarls-
tines, los Fidvres Jaunes, 16 Qholéra, etc, sont
prévenues pur l'usage à temps de cotto Prépors-
tion. Lorsque lo système nerveux ost paralysé,
elle produit uno réaction immédiate. On ne de
vrait pas mauquer d'en avoir constamment, car
on pout sen procurer cn tout temps,‘et aucune.
Drogue no peut Ia remplacer,

WAL SIDNEY MYERS, Fer, Havana, Qu
Havana,Cuba 2 Ynavier 1868.

MM. RADWAY rr OIE.,—Messicure,— J'ai
souffert d'un Rhumatismo chronique pendant 20
nas; durant tout co temps, mes souffrances no
pouvaient pas être plus grandes. J'ai dépensé
en vain uno potito fortune en Remédes do Médo-
clin. Dernièrement, daus uu momont d'uno de
mes plus violentes attaquos, un ami Espagnol, à
quiJo (alsais part do snes souffrances, mo dit qu'il

out ia
Lonté de mo présenter une Houteille de votro
“Ready Rolle,” Aprés en avoir pris une légère
Dose, jo me couchal eur mon lit, où, contro l'ondi-
naire ot À ma graudo surprise,je dormisprofondé-
ment, Lo soir suivant, jo renouvelai La Dose, ot,
le lendemain matin, je marchais sans lu moindre
douleur, ayant pris senlement que lu moitié de lu Bouteille.

 

Ei ue cxpla dayoir vous offrir mes

ESeaionspour votre précieuse Méde-

cine, qu'en pourrait teis-Lieb épzéler :

“

Bonbenr
devré à l'homme® Tout hemesde

votre ,tout munses poura

06 4%riBLDNEY NYRIIS

Grandes Guérisous des Pies Typhotdes.
Fièrres Billeuses,

Fiavree Scarlatines,
Pièvres Jaunes,
LaPetite Fouls,

e Lorge,
L'Asthme,
Maavais Rhumes

Lholéra Moebius,
Dyssentesle,

Rbumatisme,
Gout, et toutes les

autres Infirmités, opérées par lo

“READY RELIBF” RT LES “REGULATING
PILLS" DE RADWAY,

De grandes Cures sont aussi opérées tous les
avec une rapidité élonnante le“RE-

NOVÂTING RESOLVENT"
de RABWAY.

Humeurs de toutes sortes, Morsures, Ulcères,
Eruptions de la Peau, Tumeurs, Scrofules,
Fièvres, Erésypéles, Maux d'Yeux, Cancers,
aaladies Chroniques, Goute, Rhumatisme.
Dyspepsie, Ironc Ulcéres, Maladies de
Poumons, ete, sont encore autant de Maladies
guéries par le “ RENOVATING RESOL-
VENT" de RADWAY.
VILLES INSALUBRES, CLIMATS MAL-

SAINS.

rs,

Le Dr. Wambarie, de Curacon, écrit ainsi à
l'Agent spécial du Dr. Railway :—Ce pays est le
plus insalubre du monde. Des Médecines très-
efficaces, pour certaines Muladice dans d'autres
pays, sont sans effet ic Mais lo “Iteady Relief”
les “ Rgulating Pills” et le “Renovating Re
solvent” du Dr. Radway semblent, toute fois,
faire exception; car, dans tous les cas où ces pré-
civuses Médecines ont £16 aistrdc, elles ont
sheet Ia guérison instantanément, J'aï guéri les
lèvres Jaunes et les Fidvres Typholdes et main-

tes autres Maladies, par l'usage du “Ready Re-
licf*etles Pilules de Radway.

J'ai guériencore au moyen du “ Ready Relief”
et dea “ Regulating Pills” la Dyusenterie, le Cho-
léra, La Petite Vérole, l’Asthme, les l’iqûres, ete,
le Battement de Cœur, les accumulations de Sang
à la Tête, ete, ete, et cela avec quelques Doses
seulement, et en très-peu de temps.

Le “ Renovating Resolvent” de Radway

donne de la vigueur aux Nerfs, purifie le Sang,
guérit les Vumeurs et ailouest la Pesu tout en
donnant uno bonne complexion.

POUR LES MAUX D'YEUX, LES ULCERES
ET LES HUMEURS.

Le Squelctte vivant, convert d'Uloères,

Avantl'apparition du “ Renoruting Resolvent”
de Radway sur les Côtes de l'Amérique du Sud,
lca rues de Callao, Valparaso, Buenos Ayres, Rio
et autres villes populouses, ételent remplies de
personnes couvertes d'Ulcères do la tôte aux
pieds, ot semant partout l'infection de Jours bu-
meurs. L'usage du “ Renovating Resolvent,” en-
semble avec le “ Ready Rollef” et les “ Regula-
tiny Pills” do Radway, à fait disparaître ce fléau
gt cette calamité dans toutes ces différentes vil
cs.

Les Remèdes de Rndway sont vendus par tous
les Drogulstes Marchands, ete.

Prix du ¢ Reading Relief” de Radway—25 cts,
50c., et 1$ par Boutellic, Les “ Regulating Pills
do Hadway—20 cts. par Doite, (converts de
Gomme), 30 Pilules dans chaquo Botte. Le * Ree
novating Resolvent” de Radway—$1 par Bou.
teille.
L'YMASS, CLARE et CIE., Agents, Montréul.

RADWAY et CIE,
23, Rue St. John, New-York.

14 janvier. 19

CARTE.
JAMES GARVEN, Jw

ARCHITECTE,
AGENT POUR LA

Brique Blanche Pressée;,

TORONTO,
57, Rue Nazareth, 57.
N.-B.—Mesurage etEvaluation de 1'Ouvrage

des Ouvriers.
16 nov.
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Leçons de violon a domicile,
Par LEON RULLIF,

A priz modérés.
S'adresser à l'Hôtel St. Nicolas,

Cartier, Montréal,
17 janv.

Place Jacques

20

A. MARIER,
EPICIER,

No. 114, Rug Str. Marg, No. 114,

Coin de lu Rue Brock,

MONTREAL.
A À l'honneur d'avertir scs tunis etle

ublic qu’il tient cure son ETA-
LISSEMENT D'RPIORRIES sur

In Grands Rue du Fautqurg Québec;
et qu’il vendra toute espèce de GRO ERIES
des PRIX TRES-REDUITS, Aynèt ln facilis
d'acheter argent comptant, il pourra;veudre tout
À bon marché, 31 invite le public à aller voir
secs Marchandises,
Tout Effet acheté sera porté à Démicite.
29 janv. na-4i
 

Livres Nouveaux.
NOUVEAU DICTIONNAIRE FRAN-
ÇAIS, par J. George, de 856 pages car-

tonné, Ji ln douzaino...….….…….….…….......S$
LECTURES GRADUEES ot LEÇONS
PRATIQUES de Littérature et de Style,
Prose et l’oéaic, renfermant des Modolce
tirés dos meilleurs Auteurs, avec des Ap-
préciations, des Notes biographiques ot
es définitions des divers genres de Come
position, par M. Oharles Loroy, in-18 car-
tonné—In douzaine..….….………............ 4.60

—AUSSI-— i
Un Assortiment d'ALMANAQH PRAN-

ATS pour 1801 ...,.000ce0ransseese 0.20
MANUEL ANNUAIREde laSANTEpour ;

1861, par F. V. Raspal), in-18 broché... 0.40
En vonto chez

BRAUOHEMINotPAYRTTE,
127, RugSt. PA.

’ 421

FES à :(
TABAC.

500 BOITES DE TABAOC,
mae D, W: MDÔR,

No. 07, Ruo des Commissaires,
Coin de la Rue Bt, Ninolls

na-28.

CD.THERIAULT,
IMPRIMETR.

No. 37, Rue St. François-Xavier, No. 87,

MONTREAL.
oROTOUYEACHDMPAGrctM ERE!

fév.

 

8,00

8 mars. |
RA -À

23 janv.
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DEUX MILLIONS S'cs À un |

‘manière honorable avec laquello ollo règle tou-

CANAL DELAOHINE.
VIS EST PAR LE PRESENT DONNÉ

qu'enauenA de la Crue des Eaux et du
retardement de Le Salsod, l'eau ne sca jas retl-

rée du CANAL DE LACHINE c printemps
pour les réparations osdinalres-—et cela con
remeut à ce qui » été annoncé il y « quelque
temps.

Par ordre du Commissaire.(OR JOHN G. SPP
Ingénieur es €

Bureau du Canal de Lachine,
Montréal, 16 avril 1861. | I-58

THOS. DAVIDSON,
MARCHAND

QUINCAÏLLERIE,
(Cathedral Block),

INPORME le ARCHITEOTES, ENTREPRE-
NEURS, CONSTRUCTEURSet autres, qu’il a une

BOUTIQUE deFERBLANTIER,
en pleine opération en conexion avec son Maga-
viade bert tel que Constructeur de Mnlsons,
Fournisseur de Meubles, etc.

Il exécutera avec promptitude tous les Ordres
qu'un voudra bien tu}donner pour toutes sortes

D’Ouvrages on Ferblanterie,
Fournaises, Couvertures

do ons
en Ferblanc, Zinc, ou Fer galvanisé, etc, cto,
tel que requis pour les Dâtisses généralement, et
eat prêt à contracter pour ces différents Ourrages.
Aynnt engagé des Ouvriers de premier prix, et

étant muni d'instruments ct de Machines supé-
rieurs, il peut travailler à des conditions tréa-
faciles.
M. T. D. sollicite respectucusement des Ordres

du public.
ler mars.
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13.

FAIENCE
A des Prix très-réduits.

LES SOUSSIGNES vendront leur bel assopti-
ment de FAIENCE, VRRRERIE ot POTERIE,
comprenant tous les articles névessaire et en usa-
ge dans une famille, à des prix trèe-réduits,

-— AUSSI,
Un bel asportiment de I,AMPES de “REROSE

NE", à très bon marché, ainsi que des TUBES
en verre ou Cheminées, MEOHES, ete., ete.

J. PATTON xt CIE,
73 Grando Ruo St. Jacques.

aa-27

 

ler fév. 1861.

   
   

Maison etMao».
Fonds de Maronds de | i

de Ferblanic! Outir,
A VENDRE,

S'adreaser au No. 34
Bias, OmeRue Lan,

Vie
si |CAROSSERIEjo

Pare ran

F. X. ROY
QOIN DRs

Rues St. LaurentetDorohester

bisa ip, A
Tont en remercian

dE:tes pratiques dement qu'il en a déjà ll
3. xsigné avertit seo amin of | Pocu, la

constamment en mnins d la pig.206 SUT tg,

wy |
A

comme ayant été longtempe ects
J. GaurmIER, Un Essortiment des plus 61,

Voitures d'Eté ot d’Ejy,
Danste meilleur style et les à
da!fern rire toute les Cormmsandete

n lui confier au td ques
le plus court délai. oft des pra

Prix très modérés,
F. Xe

TT
DR. I. GARIEPY,

Elère gradué de

’

ve
et eo,

=

Coin des rues St.
9 janvier 1861.

 

L'Univorsité-Laval do Quehe, |
6,—Jtue St. Lambert—ç,

MONTREAL,
CONSULTATIONS à

TES pour let PAUVRES, ome beure; GRATEY
v.

 

AVOCATS,
SAINTEMARTINE, 3

OFS MESSIEURS ont l'houneur q', ;quitese pontassociés pour pratiquerice
e ireu ; dans et pour le Comté de Châten

MM. D. et T. ont ouvert un Bureau à Ste, Ve.
tine où l’un des Associésse tic ;16 fév. ninORS

 

No. 41,. oe Rue St. Gabrielse + « No, 4
Vis à-vis la Petite Rue St. Jacques,

25 janv. a
 

 

Compagnie d’Assurance Royale
Di»

LIVERPOOL ET LONDRES.

CAPITAL:

DATE AITLIOLO 8TBRLIWG
ET UN

Grand Fonds de Réserve.

DEPARTEMENT DU FEU:
CETTE COMPAGNIE continue à ASSURER

les Bâlissea et tontes sortes de Propriétés contre
les pertes ou dommages parle feu, Àdes

Oonditions Libersles,
Toutes pertes honnêtes sont promptement ro-

couvertes sans déduction ou discompte, et sans
aucune référence en Angloterre.

L'immense Capital ct

la

sageadministration de
cette Compagnie offrent la plus grande sûreté
aux assurés,
‘ Il n'est rien chargé pour es Polices ou Trans-
erts.

DEPARTEMENT DELA VIE :
Entre autres avantuges cette Compagnie offre

les suivants à ceux qui se proposent d'assurer
leurs vies :—

Parfaito sûreté pour l’accomplissement de ses
pugagemments vis-à-vis de ceux qui prennent des
Polices.

Facilités extraordinaires ct privilèges impor-
tants accordis aux assurés,
Taux de Prime faciles—payables tous les ans

ou tous les six mois, au gré de l'assuré,
La moitié à crédit, lorsqu'onle désire, pour les

assurances de £500 st:rling, ct plos.
Uno haute réputation de Prudence et de Juge-

went, ct In considération la plus libérale de tou-
tes les questions concernant les intérêts des as-
surés.

‘Trente jours de grâce sont accordés pourle
lement lorsdu renouvellément des Primes, ot

a Polico nc sein pas confisquée par suite d’une
erreur qui n'aurait pas été intontionuelle,

Les Polices déchues par le non-puiement des
Primes peuvent dire renouvelées dans l’espacede
trois mois, en payant la Prime, arcc une nimende
de dix chelins par cent, en produisant touto fois
*no preuve satisfaisante de l’état de bonne santé
do l'assuré. ro

Participation des profits par les wsurés, an
wontant des deux tiers du revenu net,

Lelarge bonus déclaré en 1855 de £?par cent
par aunée sur la somme assurée, étant, pour les

es de 20 à 40, de 80 pur cont aur la Prime,
lent ensuito la division des profits en 1860.
Tous les'hnnoraires de médecin sont payés par

la Compagnie. .

Polices.
Référence Médicale.—W. B, Scorr, M. D,

: + If. L: ROUTH, t
80 janvier. Hh Agen

LA “ROYALE.”
Compagniéd’Assurance

 

; LL = DR Coe '

LIVERPOOLct LONDRES; Lu CONTRR Cire!

L’IncendieetsurlaVie
CAPITAL: ’

So. + . Lyd . - ch i .

GrandFonds de Réserve.
J'ai l'honneurd'informer le public

mon Bureau d'Asgsiirauco pourcotto
No. 192, Rue St. Paul, au-
MM. Lamothe ot McGregor.
Le grand Capital de cette Compagnie et la

quo je tions
om

Jours les reclurations faites contre clle, garantis-
sentla plus parfaite sûreté aux assurés. Ello nse
sure toutes sortes dePropriôtés contro les perteg
ou dommages par le feu, à des Conditions les plus
libérales. En considération de ces avantages,
j'ose espérer quo le publio-voudra blog mo, favoris
wer do son patronage. + + =" dB.

J. LBANDRE BRAULT,’
4 sopt. .

I west rien chargé pour les Rstampes et les

|

Foil

cesus des Magasin def;

MOUSSEAUET LABELLE
AVOCATS,

Petite rue St. J;Acques, No. 28
M. MOUSSEAU suivra | imondrille et de Berthier + TY de Drea
AL Labelle suivra le Circuit de Verchères.

Denis & Desnoyers,
AVOCATS,

Rue St. Vincont, Batisso de M,
Soraphino.

Mn. DENIS suivra lesCireuita de
Sean,StBraman,

Re J suivra | > BEtrict do TERREBONNE,4 du D
Montréal, 16 mars.

Vacnarc.:
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LAMOUREUX et MARIEN. H
ekMARCHANDISES SECHES FH

EN GROS ET EN DETAIL,
41,.......Ruo Notro-Dame, evens41,

Deuxième Porte Est de lu Rue St, Denis,
14 mai, [TA]
 

J.P.CRAIG,
FACTEUR DE PIANOS,

82,—RUE ST. LAURENT, —8.
MONTREAL.

DR. TRESTLER,
DENTISTE,

OGCUPERAson nouveau Domicile du ler MA!
dans la maison de Sir L. H. Lafontaine, Barceet,
oncolgnure des Rnes St. Lambert et Petite Rs
Bt, Jacques, vis-à-vis de chez le Dr. Nelson.

25 avril 84-51

 

 

Dr. TURGEON,
Coin des Rues Craig et St. Urbain.
6 juin. 24-68

J. LAVIGNE,
FABRIOANT DE

 

 

No.-70, RUE NOTRE-DAME, No. T,

MONTREAL, :

Vis-d-vis PInstitut-Canadien, à l'Enseigne du Tue, 153
9 mai, 87
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DENIS et TRUESDEy, |*

!

A

(

TERYesFaa NEO
Et a, Ro. LR I

. HE
pe
59

>26 iy

ai
D

fi “ 3]

Coin des Rues Craig ct des Allemands IRB£ ,
"Tentconstamment en mains va Assortipet Bp.

très'élendà de Plasichs, Anders,Sen: BS.
rence; aussi 126,000 pieds de Cédres, ne IS.
de Pin et de Cadre, Tringlos Rares, >
Echalles, otc.,etc. Clas B®
37janv. pa vu

Ga PUREden a À 4 1
. 9 “ * pa2: PATRICIUS O'LEARY, M:0, ES.

MEDECIN ET CHIRURGIEN, a
, Place Chaboilles, Co ; n

ge |: Ætuie Wt.Joseph, RY
k rue No. 118%! 15; ; i I

HEURES DR CONSULTATION J A
Fac


